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IN à i Kvl HUN 

FAMILIERE ET TRES* 

FACILE POVR AJ'PRE N DRE ' 

LES SCIENCES DB Cul ROMANCE 

& Phiiiognomie. 

D,AHS LJ.QJEELE EST EKSEICKE* 
le pIusparfAtct des fet^cts deU Mémoire .Artiftiicllr^ 
dttlt ÏUrt bref de /Raymond Ivlle, 
Grandement neccjfaire tant ï ceux qui fontVroftptcfi 
deVrefcher , Haranguer , Tlaider , ejue peurceux qui 
fint grand cêminerec de mareband/fe. 

î> L V S 

VN DISCOVRS ASTROLOGIQVE 

&DercriptionGeographique&Topographiquc 
du Cornette quiapparuft fur noftrc He« 
milphete, l'Année dernière i 6 i 8. 

UVEC LES ? B^E D I C T I 0 H S 
éhiceltty^dont les euenemens en feront formidables, 

LE TOVT 
Par M. Iean Belot Curé de Mil-monts, 
Proicfleur es Mathématiques Diuines 
ik Cclelles. 

A PARIS, 
CNicolas RovssetO EnMfledu 
Chez ^ Et ^» Palais, vis à vit 

v Nicolas B o v r din J lesAuguftins, 

m7~ dcTx Tx- * 
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les autres membres. Mais des doiïcs&dm*. , 

teurs des lettres grandement eftimi pour fa 
Wctê.OrfitojijM O NSEIGN EVR qutl 
a commencé à naifire 9 tout de mefme Caffe- 
éhon aeflénée en moy devons le confacrer, 
pour xsdifoni .La i.L recogncijjarjcf que ïay 
de ï amour que fcyte^ aux amoureux des 
Mufts y qui ~yous ejl originelle. Monfeigneur 
uoftre Pere ce grand Cba^ctllierjes aayme^ 
feruemment y comme tous Us doftes le tcfmoi- 
jrnenty&tat deferiu à iuyàedie^. La L.~yos 
Vertus qui Jontta>*t illuflres, qui vous font 
générer par toute la Ftance [ qui VCM tient 
comme lin Phanix entre les Prélats, à qui la 
naifjance (ST les Aflres promettent la fublimi- 
teAesaigmiej^ Eccifiaftiques >ou peuuentaf 
pirerles Prélats françois , car atnfî que feu 
iMonfeigneur voftre pere y du quel vous ejks 
héritier des Vertus & du nom >e(i oit ne fous 
la Vierge Jfirée y a e(lè efleuéau plus haut de* 
gré de lalufiice , de mefme vous qui efles né 
fous ~v» teld ftre y croy qutl vous promet que 
fere^erigé en i y ne des plns.eminemesgran- 
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E P I S T R E. 
deuts de l r Eghje > qui eft le Cardinalat : DP 
gnitc que vos mérites ont acquittant pour le 
%ele que Porterai* Sfpoufe de/iisvsCHRiiT, 
que les fèrukes qu*aue?^rendus en cette Mo- 
narchieFrançoife y qui "vous faiél chérir & ai* 
mer par noftre grand "Roy ejr lu fie Louy s 
XIU. &d* laRoynefa mere,L plus lier- 
tueufe Prince/Je que nous ayons ïamais eu % 
dont les fingultem Vertus LifitentBfpoufedu 
plus pieux , faqe & belliqueux Monarque, 
qui ayeiamais tenu feeptre. Ces chofes confi- 
dent tJMo N seigne ma qua- 
lité^ te riay peu ne deu a autre quaveus 
dédier te mien labeur , Pour vo^s payer le tri- 
but de mes labeurs , comme les J fins font au 
Soltil pere de leur lumière y ou les fontaines & 
fleuues au grand Océan :toyt ainfi eflant te 
moindre de tant de vénérables Cufc^ qui dé- 
corent voflre r Dtocefr y ie yous offre ce prefent. 
T^ous lifons cht^ les Poètes , que Jupiter & 
t^MPrcurehofîclerent en la mai fonde Tbttc- 
mon , & de Baucis , ou la e fiant fts fimples 
gens leur firent prefent de quelques çutrlan- 
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ZÎ g r !" r T , eceura b ' ni $.»™mcc p t 

^fmsmmortalijeren cejl e qu iu,ê 



MONSEIGNEVR 



De 



te le. fUnril 



Voftre tref-humble & |«* 
tres.obeiflinc feruiteur if; 
1 flot Curé de t 



Mil. 



monts. 
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PREFACE, 




AVX LECT EVK'S. 

O V R contenter les efprirs cu- 
rieux de quelques vnsde mes a- 
mis ( Can dide Lecîcur ) ie mis U 
main à la plume a tracer ce petit 
traicté de Chiromantie, lequel fuccint Se 
rentable îe defiray mettre en lumière, afin, 
que les pourfuiuants se ftudicux de celle 
Icienccayent dequoy contente! leut curio- 
iitc.fans eftte attediez d'rnc longue lefture 
Se difeours trop prolixe Se ennuicux. Ceft 
pourquoy rentray(en ce Préface) en la def- 
hnnion de cet Art pour abréger, Se faue les 
indoftes y profiter & en recognoiftre les 
princ.pes , aufll bien que les doûcs , Se par 
ce moyen faits fçauants en iceluy art, fans 
plus long se laborieux ttauail : Ce liuret en 
eli vn Epitome , toutesfois affez ample 
pout inlttuite pertinemment ceux quife- 
ront cutieux. La Chiromancc doneques 
eftrncditunation pat lafpect acteeatd de 
-a main, laquelle cft recueillie fcloi les li- 
gnes Se traie* d'iccllcou fd on H.C Agrip 
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PREFACE: 

*/* âiuwattonU pertes ytju* per fmearunttn\ 
tiuum infpettUnern celebratur. Ou comme 
di& ailleurs/ htromantia auttm m "Vola m*m 
fro numéro pUnet arum feptem montes efftngn 
*t<pe*x lineis,(jM il>iconJpiciHntar,<ju*:iomi 
nu complexio , qui etfttttif qu*. >/>«, yuasfor 
tuna fife fojji cognofeere arbitrante per linu 
rum hdrmomeam correFfondenttam&c.Poui 
ladiftin&ion de lamàin fe fcraaupremic 
chap,fuyuant,qneh traiftcrons:mais auanj 
que Rentrer en icelle, difons comme l'ami; 
quitéaeucefte feienceen recômendation 
Nous en voyôs quelques traitsaiîez remari 
quabfes enrEfcriturc Sainte, tant en lob} 
•qu'en laSapiencc ou ce fage di£t,L«< longue* 
desiours efl en fa dextre : & en fa fneftre ri- 
chejjes ^honneurs 3 &c. Paroles que les fifiJ 
ges de curieux remarquent ferieufement : 
comme efîantvn trait delà Diuinitc. Les 
plus fages profanes , Se les plus grands efîé- 
uczauxdignitez de Magiftratures ,fc font 
arreflez en cefte feience Chiromantique. 
Ariftoté Prince des Philolophes en a faift 
écs Hures amplcs& tresdocl:es.Virgile,Plau. 
te 8c I uucnal ils y ont eft é mailtrcs. Le der-> 
nier difoit en laSatyrc 6 Vrontemquemannm- 
quepYtbtbtt fati. Ceux qui ont eltc cfleuez 
aux pltis hautes dignitez de Magiftraturc, 
qui ont aymé cefte fciçnxc à efté LuciusSy i- 

la. 



M 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
762/A 



PREFACE. 
li,$c I. C#far comme remarque Suetonc Se 
lofephe, qui dit que par la main iceluy Cx- 
*jfar recognut le faux Alcxandre,qui fc difoit 
Jfilsd'Horodes. Mais fans gromr mon dif- 
>J cours de la recherche de la curiofué des an- 
I liens en celle feience & fur fa louange , ic 
| prieray les amateurs d'icelle de voir ce qu'- 
I en dit Aiiatcnfis Cardinal, Sauanarola,Sco- 
i tus, André Coruin & pluficurs. autres > qui 
3 ont efté tres-experts aux fecrets d'icelles,la- 
; quelle fçience ett infaillible en fes effetts, SC 
j par laquelle nous pouuons preuoir beau- 
4 coup d'infortunes , fçience neceffaire aux 
Preftres & Médecins, en la vifue de leurs 
malades, afin par les traits du vifage & de la 
main,recognoiftre l'eftat de leurs maladies. 
C'cftpourquoy , Amy Lcfteur, tu ne trou- 
veras mauuais, attendu ma profeflîon que 
ic me fois arrefté en icelle feience Bc en a- 
uoireferit ce qui euft efté plus louable à vn 
Médecin qu'à moy, ie tafleure queiene 
l'ay faid que pour la prière de quelques^* 
de mes amis& plus familiers>lefquels mont 
| fhmulé de mettre ce liuret en lumière pour 
1 leurferuird'inftruclion en icelle feienec; ce 
qu obtempérant à leur volonté, ie l'ay fala, 
auec la plus naifuefimplicité qu'il m'a efté 
pombledctiouuer,^ par méthode fi pre- 
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PREFACE. 

hcnfible (commcl'onlc peut cognoiftrer 
que les plus ftupides d cfpric la pcuucnc 
comprendre facilement & s'y faire maiftres 
«c doctes. Mais quand ils auront la co- 
gnoiflancc de ces reiglc*, icfpere en bref 
pour les contenter & vous auffi Amy Lc- 
^ûeur , & vous donner fur ce fubieft chofes 
plus hautes & dignes. 



A D I E V, 



I 
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OVlS PAR LA GRACE DE DlEV RoY 

de France et de Navarre:Aiios 
arnez<5cfeau*Confeillers tenansnos Cours 
Parlement, & Maiftres des Requeftes de no- 
re Hoftel, Preuoft de Taris , & à tous nos autres 
ufticiers & officiers qu'il appartiendra, Salut: 
icolas Rouflet marchad Libraire de Paris nous 
fait humblement expofer qu'il luy a eftc mis es 
ains vn liure Intitulé UlnfiruBion familière pour 
fendre les fciences de Chiromance & Vhijîognomiej 
Uns laquelle efi enfeignc le plus parfattl des fecrets de 
memotre*Artificicllc>dit ijtrt bref de l\aymond Lulle % 
'plus vn difcours ^Afirologique & Topographique du 
Comète qui apparut tannée dernière , par M* Uan Belot 
*urè de Trlilmonts^Vrofeffeur es Mathématiques Diuines 
Celefies: Lequel il defireroit faire Imprimer, re- 
jquerant fur ce nos lettres : A ces c a v s i s, vou- 
lons ledit expofant eftre recompenfé de fes fraiz 
Jmifes, peines & trauaux ; à la charge de mettre 
deux exemplaires en noftre Bibliothèque, luy 
auôs permis & octroyé, pet mettom & o&royons 
par ces prefentes , d'imprimer vendre & débiter 
ledit Liure par tout noftre Royaume, pays, terres 
6c feigneuries: Et cependant l'efpacede flx ans 1 ! à 
iconter du iour& datte des prefentes. Faifant ex- 
iprcs inhibitions & deffenlesà toutes perfonnes 
|de faire le lemblable fur peine de confifeation des 
i exemplaires, & de quatre cens liures d'amende 
I moitié à nous applicable, & l'autre audit expo- 
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iant: Voulons en outre quoy faifant mettre a 
commencement ou à la fin audit liure ces prefex 
tes, ou vn extrait d icclles, qu'elles /oient tenucJJi 
pour fîgnifiecs & venues à la cognoifsace de tousl 
Tans fourTnrne permettre luyifait eftre mis oj- 
donne aucun empefehement au contraire .Dec 
taire vous donnons pouuoirfc mandement fpc 
cial : Cu tii est noftre plaifir. Donné* Paris j 
le fixiefme lour d'Auril , l'an de grâce mil fix cens 
dix-neof: & de noftre règne le neufiefme. ! 



Signé 



DES-YVES. 



tedjt Rouffèt a accorde que Nicolas Bourdin 
aufli marchand Libraire à Paris , iouyffe dudit 
Proulege, ainfi qu'il a efte accordé entre eux. : 



+Ackeuc d'Imprimer a Stmcdy 15. tm 9 1619. 
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JVREÇS* QV'IL CONFISI^T 

SC^VOIR POVn^iPPJtENVRE 
■ LU SCIEKCE DE C 11 1^07*1 EK C E. 

CHAPITRE PREMIER. 

Rem i e rement il conuienc 
connoilh c & fçauoir qu'il y a 
fept planettes, dittes eftoilles 
Erratiques , qui ont chacune 
leurs caractères donc on vfe 
en l'Aitrologie , lefquel- 
Kj, les ont grand puitfances fur 
les corps inférieurs^ régi C- 
fent chacune quelque partie ou membre du 
corps humain , «Se particulièrement des mains, 
leurs caractères & marques ( félon les Aftrolo- 
gues, font tels 

Venus <j> 
Mercure $ 
La Lune ( 




Saturne 
Iupitcr 
Mars 
Le Soleil 



h 
TA 

o 



Fautaufïï fçauoir qu'il y a douze lignes au Zodia- 
que, & cognoiftre leurs marques par lefquels ifs 
font recognus, <Sc ou ils font pofez à h main : Tu 
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1 Traicti' dé 

dois fçauoir que c'crt que Zodiaque, qui neft atf-r 
tre (hofe qu'vn cercle imaginé au Ciel ,reig!ant? 
es années, les mois, & les Taifons d'icelles, que 
Us GrecsnommcncZo^)w$,qui eftadire, *r/e 
r/,,pourcequelaviede tous les animaux dépend 
de ce cercle: car îe Soleil monta, t vers nous le 
long d'icefuy.nous porte la génération des cho- 
ies, Se en dcuaUnt la corruption. Les latins le 
nomment %^r >c 'dU dire Verte font ! pource 
quilcit démembré en douze pars qui lont nom- 
mez lignes. 

Ces lignes félon Sacrobofco en ce vers. 

$unt„4vies A T*um % Gemini i t Camer , Léo , yir* 9 t 

Mettons les icy félon leurs faifons , «uec leurs ca- 
racbetes,pout feruir en ce fubicaChiromentique. 



I £ P R ! N TE M P S. 

A ries T 

Tau rus y 
Gemini ^ 



l'E S T 

Cancer 
Virgo 



l'A v t o mn E. 

Libra & 
Scorpius tt\ 
Sagitaiïus 



l'H 



! V E R. 



Capncornus % 
Aquanus s* 
Pifccs X 



Leurs quahtez & dominations fur les corps ne 
font de nece/Iite reprefen ter icy : mais pour ce cuit 
eft de la main vous le voirez en la féconde ôc troi 
fïclmc fagure fumante, mais pofons les noms* 
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LA ChïROMEMCE. I 

>clIations des fept lignes delà main partie prin- 
ale de la Chitomentie qui lonc 

La mcnfale, ou de fortun-e i 

La moyenne naturelle i 

La ligne de vie, ou du cœur 3 

Ligne du foye,ou de i'cllomach. 4 

La ligne feeut de la ligne de vie 5 

La pereuffion de la main 6 

La reftrainte 7 



Ces ligne*; font toutes rccognuesàla Chiromen- 
cc, lelquelles il cft de beloin lçau«»ir& cpgnoi- 
ftre , & les diflinguer l'vne d'auec l'autre : Se pour 
faciliter celle cognoiilancc ,1'ay bien voulu vous 
donner ces trois figures : l'vne quieH lapicmierc 

Î)our les planettes & lignes : la féconde pour les 
ïgnes du Zodiaque , & la trcifielme pour les mti- 
mes lignes en autres lieux polèz. 




LA VK4TE ET ETSiTlSKE 

defcription de la main , qu'il faut fçaucir 
fcur cogncifte quelque choje en Chiro- 
mence. 

CHAP, H. 

LES mains font des principales parties du 
corps Iefquelles fon t fi nccenaires & vrgen- 
ces, que noftre poète François leurs don- 
nent telles Epitetes. 

~~ — ' cbdmlrieres de Ksture 

tintes de l'Eternel , m ff rumens a tousdrs, 
Et pour fiuuer nos corps nonfondoye^ [oudtrs&c. 
Les Anatomiftes les diuifent en trois parties prin- 
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iaChiromence. j 
lipalleSj allàuoir le poignet, 1'auant-main cV les 
loigts, la deferiptiô la plus belle le crouue en l'O- 
teologie d'Hipocratermais lesChiromentiens ces 
>is partiescydellus nommez font dites, l'vnela 
ilme,mot & appellation dont Apulée ceft aidé* en 
>n Afne doré, appellant cefte partie Dea Valwari-Sy 
[ue nous nommons en Chiromcnce, flainc de 
Urs. L'autre partie eft. di&e la Vole ,qui eft les 
ixtremitçz de 1 autre cofté du pou'ce vers le petit 
loigtdit auriculaire, que nous nommons mont de 
, main, ou delà Lune La tierce p.irtic font Icb cinq 
loigtsqu'il faut remarquer ft Ion leurs nommatiôs 
]ui font telles, felô les Médecins T>)llcx,lmi'X y 'Mc- 
huf ^AnnuUris y A uruularps , quei'ay voulu vousre- 
>relenter cy deiî'us en ces trois figures, &non auec 
m nôbrc infini qui apporte de la côh-fion, comme 
fait vn Indagine,Cocles, Corue, & pluiîeurs au- 
tres. Outre plus voftre main feule vous peut fuf- 
ifire pour pertinemment le recognoiftre (ans autre 
{figure. Vous deuez doneques remarquer que le 
poulce comme le premier 6c plus gros & robufte 
eft ainfi appelle &c eft dédié à Venus , & à tel ligne 
„£. Le plus prochain d'iceluy eft appelle /Wr.v, ou 
indicatif, ou ciemonftratif , à eau le que par ictluy 
mous demonftrons quelque choie que ce foit de 
>les anciens Philofophes l'ont ainfi nommé,<Sc en- 
ti'autre Socrate, lequel pour cefte raifon eftoic 
taie/pain t, démon ft ran t d e ce doigt v n e fc mm e q 11 1 
«cftoitreprefentee pour la Natuie , & ce doigt eft 
Idonné à Iupiter fîgnç V. Le troifiemie eft norn- 
imé le Mytanier ou mitancier eftant fituc au mi- 
lieu, aucuns l'appelie Médecin, à caufe que de :e- 
luy l'on touche les lieux fecrets quand ils font ma- 
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TE DE 



I 



Jades: les Latins lcnommoient />7/y>«.r, de ce mo« 
<î m % n »fie ànoftre vulgaire gratter, ortl 
tient comme dit Iuuenal que les Iuife en erat^ 
tentleurs parties honteufes, quand ils ont ia dif-i 
centiere. EtOrusApoilo en ce, Hieroçlinquesfe 
repreiente ce doigt pour vn home diffamé,* no- i 
te de quelque infamie, mais ce doigt anec le poul- 1 
ce, ôci indice iadis reprefentoieiu la Trinité, ou \ 
maindelufticedcno* £oys; il s'en voit en nos! 
antiques paftimens , particulièrement à Plaify en | 
Gaue,dc laquelle Je Prefident Fauchet au Hures 
7- de (on Hiftoire du déclin de la maifon deChar-> : 
iemagne en traite amplement. Ce doigt cd de Sa- - 
turne& a pour marque & ligne ce h. C'elH 
allez de ceftuy, parlons de celuy qui fuit que 
nous appelions Annulaire, poui autantquecou- k 
itumicrement l'on y porte vn anneau , cV partial- . 
iierementenlamainfeneilre: Les Dodes Mcde-t 
ans ôc Anatomiftes difent pour raiion de cela, I 
qu en ce doigt eftvnnert fort tendre & délié qui 
tend au cœur, ponrquoy il doibt eftrc enuironné 
d vn anneau, comme d'vne couronne pour la di- 
gnité. Mais remarquez encores qu'aux cérémo- 
nies du Mariage ayant commécé au poulce à met- 
tre l'anneau matrimonial, Ton le retire*: eft mis 
aux autres iulques à celuy cy, auquel l'on le Jaille- 
Pourquoy quelques vns qui fc font arrêtiez, com- 
me Durand en Ion Rational,desDiuines Offices, 
à difeourir fur ces cérémonies, dit, que cela le fait 
pour raifon qu'il relpond au cçeur,ilcge des affe- 
ctions & de l'amour: Autres difent, ^roccallon 
qu'il cil: dedié au Soleil,* que la plus part des an- 



i A Chikomihcî, 7 
Ic'aux $ôtd'or,metail,q a i lui eft auflï dedie'iEtain- 
->ar ceft atfemblagc ôcSy mpatic le cœur s'en rck 
uit. Cedoigtà cefte marque pour le Soleil. O, 
-e dernier & plus petitde tous eft nôméledoigc 
luriculaire,ouaunculier,pourcaufc que Je plus 
auucnrnous en vionsptur curer & nettoyer nos 
Heilies, comme d'vn ferrement; Nouslifons que 
Oenis Tyran de Sy racufe ne voulut ïamais autre 
iftrumét àfe nettoyer fesoreilles,douteux que l'o ' 
e luy dônaft quelque infirment cntoxiqué^eftât 
'rince grandement craintif & dem\mt,dontia vie 
ÏW milcrabie pendant fa tyrannie pour la crain- 
te imprimée en Ion ame : ce doigt eft attribué i 
M ci cui e,& porte pour Agnc $.Or tous ces doiVts 
m des enflures qui s'eOeuét des racines ou bafes 
iceux doigts, qui fonx appeliez mon tagnes,attri- 
•nez & dédiées aux Planettes, e/quelles eft adiou- 
ee celle chair paroilïante Se eminente, qui eft & 
ppartientàla pereuffion de la main, le] quatre 
ioigs principaux ont douze ioinÛures ou liÀm-s 
uuquels douze cftartribuélcs douze fignesduZo* 
diaquc( commeil fe void en cefte figure précédé- 
te) Se a chaque doigt vnc des làifons de l'année 
xomme l'indu» qui eft Iupitcr , nous luy donnôs 
se Printemps, &à chnqueiomcrure vji désignes 
>de cefte fai!on,â la première proche de la fummité 
iAnes,a celle du milituTaui w,$t a celle de la raci- 
ne Gcmini,qui ont pour nôtres ces trois Cara&e 
wsy.y. W Celuy doigt refpond au petit ou auri- 
fier quieft deubà Mercure, qui & prend pour 

I Automnes fe conforme à celuy de Iupitcr ils 
Jeprelentent deux fanons elgalles en douceur & 
^mperature^dom les deux lignes premiers, font 
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Equinoxes(c'cft à dire) qui rendent les îoursfclqr 
nuids efgauxjes fignesde cefte làifon d\Automl|t 
ne donnez à ce doigt,& qui fe pofent en la mefmel 
façon que les autres, font Libra 3 Scorpius&SagM|ji 
tarius,qui ont pour marques ht*. n\. f+. Le Mi<ii 
tancier quicll Saturne, nous reprefentel'Hyuer^?- 
fàiion rigoureurc pour le froid, a ces figues Caprin 
cornus, Aquarius,& Pifccs, qui Tôt ainlî marquezi 
^.««.X. L'Annulier am elt au Soleil, a pour lignai 
Cancer, Léo, & Virg<f7qui ont pour Caracteresjt: 
$ y Sl.Trp. Et ces deux (aifons ont en leurs premierlb 
mois, les deux Solftices: c'eftà dire, que le S olciljt', 
ne defcend,ne remonte d'auantage^'arreftantau^i; 
deux extremitez du Zodiaque, du Zenit,pour fonqt 
deuation , & au Nadair pour fa delcention^i 
Ces deux angles reprefentees en la main , nous de-;: 
tïons imaginer leZenit en la fil m mite du doiet mi-ii 
tancier, & le Nadair près la Reftrainte, où finit 1 
ligne de vie,ainfi reprefente vue figure d'Ouale. 
, Nouslapouuons reprefenterfelon la troifief-K 
me figure cy delîus nous imaginant la ceinture dini 
Zodiaque le long du doigt indice defeendant pari 
au delîus du poulce,^ la montagne de Venus, quC 
feracomprilé enl'Oualedu Zodiaque, &imagi*k 
lierons ainlî nos lignes, A ries fui l'enflure au def-u. 
fus de la Reltrainde. Taurus fur la Montagne de iv 
Venus, & fur les branches & rameaux de la lignelï 
de vie(qui nous dénote la vie) Gemini eftpofé,furj I 
la. première racine ou ioincture du doigt Indice! 
Cancer, fur lai. Léo. fur la 3. Virgo : &lailionslel 
poulce comme feparc n'eftant doigt parfait,n'a> ât 
que deux ioin&uresou ligamens,qm eft le premier 
nombre,lelonles Arithméticiens dit plat,qui n'ai 

tant dei 
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(tant de perfection que leTernaire, ou le trois qui 
îeft le fécond. Cedcmy cercle nous l'appelions 
f Arctique. Pour l'autre demy cercle Méridional 
jquenous appelions Antarctique , nous le com- 
mencerons en la fummité du doigt annulier & 
boferons le premier fignc qui eft Librafurla pre- 
; miere îoin&ure de ce doigt:fuT la i. Scorpius : fur 
: la racine ou troifiefme Sagitariusià l'extrémité de 
■aligne Menfafe Capricornus : forte milieu delà 
: montagne de la Lune Aquarius : Se proche de U 
:reftrainacde ce cofté laPifcesrainlï les fept mon, 
: lignes des Planettcs feront enclofes en la cein- 
ture ou zodiaque. 

Il fautfç-auoir& remarquer que chacquemon-' 
tagne ( ce que ie dcclarcray plus amplement cv 
m-esauxreglesdeccrtefcience) qu'ils %nfien C 
^dénotent quelque chofe digne: comme celle 

• „ C j U o m ° Ur> CCI,C de Iu P iter ,cs donneurs 
: celle de Saturne les infortunes , celle du Soleil les 
j riche! Tes, ce le de Mercure les fdenecs , celle der 
•Mars les exploits militaires, & celle de la Lune 
les afflictions* maladies d'efprit. le ne p*tf cca * 
iplus auant en ccften6tion,fi S nincation 6c remar- 
ques d icelles montagnes, referuant cela en va 
«autre chapitre. Mais auantque fortir & C on 
sciure ceftuyye toucheray vn mot des lianesl&re 
.1 marques delà main necclïairc en ce lieu 

En 1 enclos doneques de la main, il y * fîx lignes 

onces (comme il faut.fçauoir) de trois piinapal, 
lespartiesdel homme, lefquelled parties font le 
cher, e cœur «des rognons , defqucllcs dépen- 
dent les trois mondc^qui font InteH e ctueI,Cele% 
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fte & Elémentaire: ainfife pofcnt. 



L'IntelIctfuel ÇChcf Ç a Dieu 
Le Celdte au s Cœur «j au Ciel 
L'Elémentaire C Roignons C aux Eléments 



La Mendie, 
l«a Moyenne 



Ainfi des lignes de la main. 

5 



Chef 



Dieu. 



au 



Ligne de vie 
Ligne de l'Efto- K Cœur 
mach, au 



Ciel. 



au 



La Pcrcuffion , 
La Rcilrainte, 



LUX 



Roignons S Elemcns. 
aux 



Pour recognoiftre ces lignes, il faut fçauoir doc, 
premièrement que la Mcnfàle prend fà force de 
tout le chcr,&:qu'clle commence en là percuflîon 
delà main, ou la montagne de Mercure fituec 
foubs le doigt auriculaire , laquelle va auec deux 
ou trois rameaux, & plus fouucnt toute feule, lail- 
lir ôc fe tei miner foubs l'Indice, & quelques fort 
fc ioint auec la moyenne , eftant toutes deux ref- 
pojidantes au chef,<5<: auec celle de Vie cV lont vn 
angle le rîmnant entre les montagnes de Venus ôc 
Iupiter. 

La2.di1 chefdite Moyenne naturelle eft celle 
qui prend commencement à la racine delà ligne 
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de Vie,& paiïè par le milieu de la Palme entre les 
montagnes de Mars & de la Lune,& fe va rendre 
fouscelie de Venus, & plus fouuent à la Mcnialc, 
comme il eftdit cy delîus. 
La 3. celle de Vie dite du cœur commence à la 
ontagne du doigt indicatif, & fe termine près le 
lien que nous appelions Reftrainte, diuiiant la 
montagne de Venus d'auec le triangle au palme. 

La 4. dite du foye ou de l'eftomach, prend Ion 
origine Se commencement fous la môtagne de la 
Lune,& va faire le triangle de Mars, traueriant la 
ligne Moyenne,ou direde,fe ioignant à celle de 
Vie au deftus du mont de Venus. 
La ç. c(l la Reftrainte qui eft leselpaces qui ap- 

f>aroilîent en la ioincture de la main, ou il y a deux 
ignés du moins, & du plus quatre, plulicurs 
traicts montant vers le mont de Venus. 

Pour la (5. nous mettrons la feeur compagne de 
la ligne de vie qui la fuie : Puis nous adiouftons 
la pei cuiîîon qui eft la partie de dehors , laquelle 
mouue,lors que nous frappons fut quelque cho- 
fe. Ce font icy des parties plus notables de cefte 
) feience, qui nous faut remarquer 6c recognoiftre 
] pour ne manquer aux diuinations eftant lesprin- 
> cipes de cefte Science Chiromcntique. 



B 
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A SlYOT EST KêCSSSÀlRSl 

ksfcpt pi mettes , & les dou^e /ignés d* 
\pJtaque en la faence dé Cbiromence, 

Chapitre. III. 

A Vant que d'entrer plus auant en la folution 
j[\ de celle queftion , & en inftruirc le cupide 
d'apprendtc cefte Science ; le délire con- 
tenter les do&es. & iey faire vne digrcflîon ( tou- 
tesfois r'abrege'e)touchantles Planettes & lignes 
du Zodiaque , 8c montrer comme l'antiquité les 
ont accommodez& leurs influences aux (ciences, 
Arts & difpo/îtion des corps. Les Iuih defqucls 
nous auons mandié nottre Foy ôc croyaee,&; font 
nos aifncz tant pour la cognoiiïance que culte du 
vray Dieu, ont dés les premiers liecles accommo- 
de ces fepe Planettes à leurs iours ou fens : Mais 
depuis que le temps a apporté de la diuerfité 
& de la corruption en leur Religion , c'a efté lors 
qu'ils ont plus haut efleue ces Planettes, & re- 
cherché les Grecs, premiers qui ont recogneu 
leur-; tacultez& influences, & qui leurs ont im- 
polc lers noms. Les Autheurs qui ont compoféle 
Thaimud en la i. Partie nommée Ordre des Semen- 

r*f,au 6.Traite / appel!é^Q«j« 3 ^ T)XD^ a lf ec ^ cC 
fcemitb.cQd à dire Trë&é dufèpt, les ont fort ac- 
commodez à leurs miftercs : Le R. Abraham A- 
ben-Ezra en ion commentaire fur ce liure, faicl: 
iimbolifèrlcsio.Sephirots, Hebrieux, & les 10. 
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15 



Iphcres celeftes au îo.commâdements de la Loy, 
I ont le premier,qui monftre la tref-fimple vnitc 
lu P £ R h j qui e(t comme le baze 5c fondement 
le tout, 

le fuis le Seigneur ton Dieu , qui t*ay retiré bots 
if' Egypte de (4 mai fonde Seruitude : Tu n'auras autre 
heu que w031.Se rapporte à la dixiefme Sphère im- 
nobile,commefouftenantle Throme de Dieu, 
Cœlum Jedes meaefi ^terra fc.ibellu peâum meoruw, en 
ifaye 66. qui de là meut le premier mobile, &: co- 
fequemment tout le ïz&c,Gaudcnt omnes mouente 
"atre y Ait S. Denysen fa Hiérarchie , parlant de? 
Intelligences qui eftantmeues,meuuentlesSphe- 
res & les corps celefles, où elles prefident:telle- 
îenc que Trilmegifte definillDieu cftrevn cer- 
le, dont le centre efl: par tout,& la circon- 
férence nulle, par ce qu'il efl: tout apperte- 
ment reprefenté par ces deux notes de chiffre( fe- 
lômefmeles Rabinscnleur Ghematrie)qui font 
ao. j. fait fans le zéro, vaut vn, qui efl: vn point in- 
idiuifible,ou le centre qui efl: par tout: car il n'y a 
>nombrc oùl'vniténefe puille trouuer, d autant 
qu'ils partent tous d'elle, &ne font autre chofe 
■ jqu'vn amoncellement d'vnitez enfilées les vues 
faux autres, & le o. ou zéro, qui efl: rond en façon 
irculaire, efl: dit comme n'eflre en aucun lieu, 
(parce que de foy il ne fait rien : parquoy il fe rap- 
porte iÏEnfopb non Hny ou infiny. 
JLc 2. commandement; Tune fa as aucune imtgeny 
fanblance de tout ce qui efl ês deux en haut, ou en bas en 
la terreau fou^ les eauxf>our l'adorer, [du nom Pcfel] Ce 
commandement côuientà la o.Sphere,&: premicr 
obile, qui meut &rauitauec foy toutes les au- 
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trcs fubiacentcs en 24. heures: Se au Fils qui efll 
premier mouuement de contes chofes,procedan 
du Père immobile, il me fouuientà le propos d<3( 
cequeditBo'ece, 

Te> rarmn cœUque Sator } qui tempus ab <zuo, 
Ire iubes§.ibilifquctnanms dts cttncfa moueri. 
Lequel Fils a bâny Se extirpé toutes les Idolâtrie 
du mondejà où ibn Euangile portee&annoncee. 

Le?, commandement. Tu ne prendras point le\ 
nom dit Sauteur ton Dieu en y tin : car le Seigneur ne ? 
tiendra pour innocent celuy qui le prendra en -vain, A la ; 
himiefme Sphcrc où font toutes les Efloiles fixes, I 
& le Zodiaque auec les 12. figues, qui font de*î 
noftrc Science, & puis il y aies 4.8. principaux]* 
aftres figurées , comme on les void en Hyrginus,| t 
Se en piufieurs autres Aftrologues. 

Lc4.commandcmenc.^»«/>w»f toy de [anclifier le \ 
tour du Sabbat, À la Iphere de Saturnefqui nous eft * 
reprefentee par le doigt Mitacicr) Laquelle iphe- - 
re ou planette eft infau(lc,malignc &nuifiblc,DÔ^ 
MoylèiugeoitneTe dcuoir rien entreprendre ne 
faire ce iour là,ains demeurer du tout en repos, & 
vacquer au feruice Diuin. Parce qu'il prefide à la 
première heure du lamedy,qui commence au foir 
a la nuict, comme faict Mars à là dernière, qui eft 
pernicieux au-delà part. Et cela ne fe rencontre 
en pas vnedes autres iournees : pour raifon de- 
quoy le Zoar Se autres càbaliftes allèguent , que 
les malins efprits ont plus de puilïànce de nuire , 
en toutes les quatrielines&feptielmes nuic"fcs,auf- 
quellesces deux planettes prefideut qu'en autres 
nui&s de la fepmaine. 

Le 5. commandement. Honore (on perc& ta inv- 
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, afin que tes iortr s te [oient prolongerjur Lt terre , E(t 
ttribué à la fphere delupitei qui ti\ bcncuole, &c 
eprefente la paix amour, pieté & clémence: ainlî 
ue fait la fphere de numération, cbcfed y ôc le nom 
juin lequel luy efl: attribue. 
Le 6. commandement, Tune ttter.is potnt , eftat- 
ribué à Mars le Dieu de la guerre & des meurtres. 
Le j.Tu ne juilLrderas pomt^A Venus fuyuantl'o- 
Jfnrô des Brachmanes & Gimnofophiilesjpour- 
:e quelle relpond à la numération, Htf#b, ou Vi- 
Gloire: nous rcprei'entant la victoire que dcuons 
uoir fat nosconcupifcences. 
Le 8 commandement, Tu ne de frôler as point ^ Efl 
omit: au Soleil, lequel rauilt cv fubttrait, Se def. 
robe à toutes les eiïoillcs leur clairté Se lumière, 
qu'il »ft:eint& otfufque. 
Le 9. commandement,Trt;/f /'fr/yv'.?/ fdUX tefmoi- 
■ !idfc**£ f contre ton procbam^Ed dédié à Mcrcure,com- 
. (me patron de toute lubtilité ëc tricherie, barat, 
dol, déception & fraude. <r % 

v J Le ro. commandement, Tu ne convoiteras point U 
• )w' cm i>>e de ton protbatn.ny laniatfon^fon ferf^p.n bœuf y 
Ai m'y AHtYC c ^ 0 f c de fà fubfliUiec^Qc dernier comman- 
dement fe réfère a la Lune, la plus balle de tous les 
(t: .}Jçorps cœleftcs , ainfi quclaconuoitife eft lapins 
linlîme eVabitch- palîîô dcnoltreame,& qui nous 
jauihfl: le plus. Voila pourles Iuifsj pour neutre 
ITheologic . l'on pofe ces fept Pl.mectes pour les 
fdons du S ! Efprit : pour les fept pétitions de To- 
^railon Dominicale: les douze fîgnes du Zodiaque 
iaux 1 1. articles du Symbole, c\' île îccheHes -/.pla- 
ettes font accommodez aux fept Chandeliers de 
Apocalyple, où l'homme viuant chemine au 
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milieu d4ceux,& celle do&rine eft de Rupert Sa 
S. Cyprien au Sermon de laPentecofte,qui moral 
life do&ement fur le nombre feptenaire. C'eft afJ 
ièz pour noftre Théologie Euangeliqu e: qui vou-li 
dra voir quelque chofederare fur cenombreSepJ] 
tenaire , voye ce qu'en a efcrit H. Cor. Agripji 
au i. de fa Philolophie occulte, où finiflant foi* 
difcours, il dit , Dcniijuc hic numéros & in bono £r in 
ntalo ommum efi potentipmus.Et Linus ancien poc 
te Latin,difoit de ce nombre. 

S ept'tm* cùm venit lux^un B.i ahfoluerc capit, 
Omnipotens pAtcr 3 Atquebonù eftfeptima: cjr ipfx 
Eft ctum rerum eunclarum feptima origo. 
S eptima primd eadem perfeBa, & feptima fcptem y 
Vndeettam lœlum flellis crrantibus altum , 
V oluitur, & ci relis toi idem circum vndicj; fertur. 
Les Egyptiens, Arabes, & Mages,Caldeens en i 
leurs feien ces occultes Jcurs ont atti ibué des An- 
ges, Intelligences, nombres & Efprits, tant auiS 
planettes-que fignesdu Zodiaque. Voyons com- 
me aux arts libéraux ils ont accommodez. En la 
Dialcdique les dix orbes ecleftes, font appro- 
priées aux dix catégories, ou predicaments qui 
fontainli accômodez; l'Eirenceà la fphere immo- 
bile, la fubllance à la i. fphere mobile : la qualité 
à la X. fphere : la quantité à Saturne , la Relation à 
Iupiter: lafituation ou afîîete à Mars: l'Agent 
au Soleil: le patient à Venus: l'habitude à Mercu- 
re, & les cinq predicaments qui regardent tout le 
contenu qui cil fouz la concauité de la Lune luy 
fontdediecs: ainfî ces catégories & predicaments 
s'accommodent aux planettes Se deux. Pour la 
$4 ufique les tôs & voix,ils (ont auiïi appropriées, 

& pour 
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pour l'appropriaient, vous le voirez en ces vers 
:xcraids de la Galliade, ou laRcuolution des Arts 
iciencesdccedodeGuyle Feure de la Bode- 

» 

Or U fuite de voix , ou t Eflente du vent, 
far marches (sr degre^ ne paruient plus auant, 
guetufqucsau Septicfme : & Dieu qui tout dfp 0 fe, 
Fait qu'au nombre de Sept prenne tout fe r P pefe. 

Mais des hommes dtuers 74 dés les Jtcclcs vieux 
l'adms fut différent quant aux fept voix des cieux. 
Les vns ont e/hmé qu au grand tù\ de Saturne. 
Se fatB la grofjevoixcy prcfque ticturne, 
C omme Ift le plots bas : le $J vn peu ftm haut 
Se fat et au ctel d après : put s le Trli fxicl y„ faut 
T.n la Sphère de Mars, ejr le Fa qui sauance 
S onne au Ci d ou Vhœbus demene en rond fa dunce. 
Et par ce que Venus <& Mercure ont leurs c ours 
Parfait prej que d' vrt teps,&*>prefque en mefmeiours. 
Quelques vns ont penfè que le Sol s'y entonne, 
Etquen mefme vm fan deux fois il yrrfinne: 
Et que lela,quiefl le plus haut fftcuê, 
Demeure au Ciel Lunaire enclos & enclaué. 



L'Alchimie a auflï part : car fept métaux princi- 
pes de cette fcicnce font donnez aux fept PUnet- 
tes, comme le plomb X Saturne , le cuiurcA hipi, 
:ter, le fer à Mars, lor au Soleil, ïeftain à Venus le 
wif argent à Mercure , l'argent d la Lune , & des 
jearafteres d'iceux pl.tnettes en fenc leurs fecrec- 
itesefcritures. Ce que l'Abbé Trithcme en fa Po- 
ligraphie liurc 5. en fait ces plus occultes fecrets. 
Moyfc ordonna mefme entre ces cérémonies vn 
3 chandelier qui cftoitd'or fondu Se non maflif qui 
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pefoitccnt mines, qui eftoit félon les HcbricuJi 
70. Cinchares:& Moyfe l'auoitcompofé (corrf 
médit lofephe) félon les Mathématiciens qui du 
uifent les pJanettes , & le Soleil auoir fept bran 
ches ditufe'es. Nume Pompile auflï inftitua douze 
Preftres Salicns en l'honneur de Mars : ils por- 
I v, toient le iour de leur fefte à chacun vn bouclier 

dont l'vn dcfquels on difoit cftre donné du Ciel: 
ilyauoit aufîî fept Flamines, ce tout inftituéen 
l'imitation des Htbrieux. Mais pour fortir de 
cefte digrd/ïion : voyons comme les Anatomiftes 
les accômodent aux membres des corps > fe cou- 
formant aux Aftrologues. 

Les fift VUnettcs. 

La Tefte. 
Le bras dextre. 
Le bras feneftre. 
L'Eftomach. 
Les Tefticules. 
Le pied droit. 
Le pied feneftre. 

Ou bien félon les cercles de H. C. Agrip. Mars 
la tefte : Venus le bras dextre : Iupiter le feneftre: 
Mars reftomach,qui cft le centre du corps hu- 
main : Luna les Telticules; Mercure lepied dex- 
tre: Saturne le feneftre. 



O Le Soleil 

y La Lune 

$ Venus 

TA Iupiter 

g Mars 

£ Mercure 

ïj Saturne 
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1? 



Vour U domination des dou\e Jtgncs y eft telle. 



Gouuerne 



Aries 
Tau ru s 
Gemini 
Cancer 
Léo 
Virgo 
Libra 
S'corpius 
Sagitarius 
Capricornus 
** Aquarius 
X Piices. 



La tefte. 
Le col. 

Les bras <3c efpaules. 
La poich ine & le cœur. 
L'orifice de l'Eftomach. 
Le ventre. 

Les reins , 8ç les fcfies. 
Les parties hontcules. 
Les cui(ïc. ç . 
Les genoux.. 
Les ïambes. 
Les pieds* . 



Sur toutes ces fciences noftre Chiromencie les 
furpaiïe, aulîî la Phyfionomentie ; Car vne au 
ompris de la main , l'autre du vilage , compren- 
nent ce tout. Oeil pourquoy afin de fonder ce- 
lé propofition, à ceux qui voudroient nous de- 
mander: A quoy eft nccellaire les 7. PJanettes, 
Se 11. figues du Zodiaque en cefte feience. Leur 
idire cftre parties principales, car par la fituatiou 
ôc affignation des lieux en la main, ou au vilage, 
tant des Planettcs que des Signes : nous reco- 
gnoillons les fortunes, ou infortunes qui pcuuent 
arriuer, tant en la vie, amours , richelTes , exploits 
militaires, aux fciences &arts, qu'aux négoces Se 
trafic de marchandife , de mariage , ou autres ac- 
cidens, dont cefte vie eft tributaire. Aufîl on reco- 
gnoift quand cela peut arriuer, ôc en qu'elle faU 

C ij 
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ion & mois. Il faut noter que lors qu'il naiftvnl 
forme d'EftoiJle, ou demie croix fur vne de cefl 

montagnes , S'il y a point vn des rayons de cefti 
Ettoil!e,ou vn dss traids ôc lignes de cette demie 
croix qui tendent fur l'vn des figues du Zodia 
que, par nous imagine en la main. Car où tenden 
a ligne de celte demie-croix ou rayon de l'Eftoil 
Je, fera au mois que lignifie le ligne que le mal 
heurouintortune doit arriuer. Àinfide l'heur & 
bonne fortune qui nous eft dénotée parlacroi* 
ou ligne feule,ou ligne brancheuc non en la fum- 
mitc : mais en fon extrémité baffe- Ce qu'André 
Coruc approuuc & Indaginc Le Cardinal Allia-* 
co nous rapporte fur le fubiet la mort de Iules i 
Ccfar, dit, qu'il fut aduerty par Spurina Mâche- V 
maticien , de fe donner de garde des Calendes de ja 
Mars, v oyat en la main leneftre vne demie- croix h 
née en la pleine de Mars, donc l'extrémité ten-i 
doitlurAries, que nous pofons proche de la Re- 1» 
ftrainteen 1 enfleurc au dellus d'icelle, qui nous U 
reprefente le mois qui defpend de cette Planette:;ï&r 
Ce iour des Calendes luy fut funette pour nauoir Jfcva 
voulu recevoir les paroles de prédiction de Spu- p» , 
nna. Ainfi faut remarquerai nous naitt vne Eftoil- I 
le ou demie-croix fur le mont de Venus, donc { 
quelque extrémité tendent en Aries ou Tau ru s, 
indubitablemét quelque infortune pour l'amour 
des ft m m es ai riuera en ces mois à celuy qui aura 
telle chofe en la main : ainfi fi elles tendent en au- 
tres figues, ce feront enmefme mois. Sis'efleue 
en la plaine de Mars vne ligne feule, qui tende 
vers la montagne de Venus , & en Taurus ou Ge- 
mini, cela dénote vne victoire qu'vn remportera 
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2r 



>ur vne Dame, foie en dueil ou autrement, mais 
la ligne va cheoir par la montagne de Venus à 
'aurus,la Dame pourquoy s'entreprend ce corn- 
ât fera paillarde & lubrique- Cecy eft remarque 
ar Di&is de Crète aux combats d'entre Mene- 
use^: de Paris pour Heleine. De melme celuy 
ui aura vne ligne fouz la montagne de Iupiter 
ui tende en Gemini, Cancer, ou Pifces , indu- 
Itablement aux mois qui font régis par ces fi- 
es , ils receuront honneurs près les Rois & 
rinces, & ces mois leurs font fortunés : mais au 
eu d'vnc ligne s'il y a vne Eltoille ou demie- 
roix, cela fignifiera mal-heurs & difgraces des 
^rands &: perce d'honneurs. Si fur la montagne 
eSaturne,sil fe trouuc quelqu'vnc d'icelles mar- 
ques, comme Eftoilie ou demie-croix qui ten- 
dent au Sagitaire n\. ou X. garde en ces mois vne 
>inort ignomimenfe.Sur la montagne deMercure, 
i»arde les trompeurs foitparvneabufiue éloquen- 
ce. Sur celle de Sol, garde pour les richedes, car 
•^celles tendent en*k. ou n P. fi les lignes font droi- 
tes tendantes vers Venus, cela figmhe vn mariage 
j.iche, qui aniuera à celuy qui aura tel figne & 
ligne eu la main, qui aniuera en ces mois gouuer- 
jnez par icetix figues. Sur la montagne de la Lune 
il fe paroift vne Hfioille dont les rayons tendent? 
en Capricorne V redoute en fe mois vne vehe- 
.jfcientc maladie & danger de mort , fi elle tendent 
en <+. qui elt Octobre , garde vne démence d'ef- 
rit ou manie : fi elle tend vers qui efi: îanuier, 
arde vncmelancholie qui porte au defefpoir. £c 
Ique celuy a qui fe rrouuera telle Efloille ne fe pré- 
cipite aux eaux. C'ell doncd quoy eft neceilairc 

C iij 
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Traictï'de 

les lignes du Zodiaque en cefte fcienoe ,pour reJ 
marquer precilcment le temps , la faifon, & W 
mois , au/quels les fortunes ou infortunes peuuëd 
arriucr, qui eft vn des poin&s plus particulier 
qu'il faut fçauoir: afin que celuyqui feraaduert 
preuienne le malheur qu'il luy feioit promis pa 
ces marques. 



LJQVELLE TDS S DEVXL 

mains eft plus propre, pour les effetfs ï 

de ce/le fetence. 
C H a p. IV. 



I 



E veux imiter en cefte facile inftrucHon , le |; 
Pocte Lycophon en fa promette qui eft 



•Aéra & 7iu.'vT<x wrevu*$ et i 

A "vttf ' 0 * * 



Car de promettre vne facilite & vue fimple 
instruction cV faire du contraire ? eft imiter ce 
Pocte, duquel lobicurité eft fi grande, que S. 
Hiero/meaconfellé ingenuement ne l'entendre. 
Mais pour fuir donc cefte faute auec fuccintes 
paroles & nuës , ie vous diray comme il faut pro- 
céder en lacognoitfànce de cefte fçience. Celuy 
qui voudra eftreinftruit, me pourrait demander 
laquelle des deux mains il faut prendre 6c reco- 
gnoiftre les lignes & marques, nous luy dirons de 
luy donnons pour vray &arïeuré document que 
ccft la Seneftre 3 bien que l'on peut voir toutes 
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LA ChIROMENCE, 2J 

s deux, puifquc en l'vnela longueur dcsiours 
il recogneue* , &: en l'autre les riche lies & l'hon- 
leur, comme ditft le Cage. Mais où le Chiromen- 
ien doit pofer le fondement de Tes prédirions , 
:ft à la Seneftrç , icelîe tendante au cœur, & eft 
egie de lupiter & luy eft dédiée. Par celle main, 
It Auicenne , & le poux de ce bras , le Médecin 
oibt rëcognoiftre l'eftat du malade, toutes les 
eiries 3c lignes, tant de cefte main, que dp ce 
nas, vont aux parties les plus nobles du corps, & 
articulierement au cœur , qui eit le lieu & liège 
e tous les defirs , aire&ions , Ôc concupiicences, 
/où procèdent les conceptions de toutes nos 
crions. Les Anatomiftes, qui ont recogneu au 
orps humain 148. ou 309. félon Paré, os, & jto. 
nu (clés , qui l'ont diuifé& départie en fept,pour 
es fept planettes ont donné ceux de cefte main Ôc 
'du brasiufques furie cœur a celte planette iouiaU 
3k, & Galien donne la raifon de cela, difant que 
Vert en tant que le cœur, magazin oxrarfcnacde 
elavie, que fclon fa dilpofition les autres mem- 
itbres font régis, & qu'il donne plus de notice des 
(pallions en cefte main, qu'en l'autre, luyeftant 
(plus proche. C'ert pourquoy le Chiromentien , 
cou ecluy qui veut cognoiftre quelque chofe en 
'-cefte fçience , po/era du tout ces iugemens fur ce- 
jfte main, qu'il regardera poiément, &recognoi~ 
iftra la dilpofition des lipnes, leurs a(Tîe:ces,1eurs 
aecidens & couleurs, bien qu'il peur bien auiïi re- 
garder la dextre,&particuliè*èment la ft eft ra in te 
qui eft le lieu de vie, & d'où on recognoift les ans, 
& les maladies qui peuueut arriuer ôc en iceiie 
ttj main tu n'y rechercherai; riend'auancage. 
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CE QVl EST DJBJ 

ffauoir ah Cbiromentïen. 

C H A P. V. 

Hïppbcrate Prince de la Médecine dit, qua 
le Médecin ne peut élire de tout point ac-^ 
côply en fon art,qu'il n'aye la cognoilîan-îL 
ce de l'Aftrologie , de mcfmeie diraydu Chiro- } 
mentien qu'il n'eft parfaic"fc& accoply, s'il n'a l'are 
de la Philïognomie, laquelle Phiîiognomie eft: 
Scteutid qtt<t nttuYA bomtnum ex afbe&u corperts iu- 
iitcatur "£xt V (pvmoyvcûfjLQruv > ex faie nddlulL 
Ttarc&per natur* tndicta tognofecre. Ou autrement : 
pour la faire entendre Se définir apertement; c'eft 
vne fçience par laquelle on rccognoiit plaine- p 
ment les conditions des hommes & leurs tempe- 
ramens , par les traicts & conie&ures de leurs vi- 
fàges. Elleconfifte en deux chofes : c'eftaiïauoir, 
complexion êc compofîtion du corps humain , 
qui déclarent 8c monftrent manifeftement les 
chofes qui font en l'homme par dedans, parles 
fîgnes extérieurs, comme par la couleur, parla 
ftature, parla composition des membres & figu. 
res. Ces deux fçiences font tellement mincies & 
coadunés qu'elles ne marchét l'vne /ans l'autre, ôc 
faifant proreffion de l'vne fans la coçnoilfànce de 
l'autre, c'eft chofe inutile : ces feiences fontioin- 
dles enfemble, par les anciens mefme. Le Satyri- 
que Iuucnal 

J]>4tium 
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fyatium lufifdBit y t mm que 



Tsietdrum & 'fonds ducet J.oméwque .mamunnne 
?ï<tbekit fati crcbrum popjyfnu rogdtifh 

Et toutefois quand il dépeint fon Zoilie N«- 
Iple, c'eft par les mauuailès taches & lignes de 
fon corps , & non de celles de la main : car il neCt 
*)ermis à tous Chiromentiens de voir les mains 
l'vn chacun: eV difoit de ce Zoilus, 

* trtfiis 

Occurras fronte ebducfa, ccu Mdrfo yiiïus % 
Poft. 

. y tilt us grduis , horridd fîcc* 

Sylud com* , nullus tôt a nitor m cure, qualem 
Priftéèdè cahdt lircumliu fafiid v/fif, 
S cd fumante plo ncgUiïd , <sr fqualidd crur*. 
Or. 

^ Homère au 2. de l'Iliade, & an iS. de l'OdiiTéc, 
il defcritTheriïtc &Irus mefchancs& mefaiiants, 
par les linamens ôc compofition de leurs corps. 
En voila la defcriptîofl (elon la traduction Salel 
tdu premier. 

Car fcmhtèit que Nature 

T.ufl trdnai lie d~ forger fd laidure. 

il efloit tott/ibe % Cr boiteux .ey boffu, 

La tefié dguë , C? le eorps mal o(fu y 

Bien peu de poil y très- longue C large oreille \ 

En fomme laid, tdnt que c'ejloit merncille. 

Pour le fécond il le dépeint forts beauté, 5c 
eftoit grand & lal.chc, <te tel que Lucian repre fen- 
te ion Happe! o pin. Car la grandeur des corps cil* 
minuè'lc courage, ce dit Ariftote, & Pamc Jfuiuic 

D 
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l'habit du corps, c'eftàdire les lignes : Auffi att 
contraire fc Poète rcprefente Achille & Vlyrtô 
d'vne moyenne taille, &par confequent coura- 
geux. 

Par la Phyfionomic les humeurs & Pinterieur 
de l'amc fe cognoift fi véritablement , que S ocrâ- 
tes Philofophe de probité, duquel l'Oracle à tefi 
moigné melme icelle difant, 

cm il eltoit leplusiuftcdes hommes, toutesfois 
delcnt par fa Phylionomie (par vn Philofophe 
entendu à icelle icience) eftrele plus ord&iale 
de tous les viuans , eV totalement perdu par fa 
paillardife,& luxure. Ses Difciples s'en voulurent 
inocquer,& dirent qu'il auoit faulcement menty. 
Socrate les reprift & leur dit : Mes amis ces cho- 
ses me font naturellement venues , mais i'ay cor- 
rigé les vices de ma nature, par la reiglc de la rai- 
Ion: Voulant due que les imperfections que nous 
auonsde nature, peuuent cllrc amendées par la 
vertu , 6c que l'homme peut refifter & contrarier 
en quelque façon contre la deftince: 1 ors qu'il t(i 
Age & qu'il actrempe fon mauuais fatal par le 
fyrop de la peine, ou vergongne-future. Vne HU 
ftoire fut ce fubiet , extraite du do&e Pafquier en 
ces Recherches de la France, qu'il dit quedu rè- 
gne de Louis XII. Je Duc de Nemours nepneu 
dudit Roy, eftoit fon Lieutenant gênerai en tous 
les pays de delà les Monts : Comme il cftoit en 
délibération de liurcr vne bataille à l'Elpagnol, 
enuiron les iours de cefte bataille le trouua d Car- 
py auec la plufpart de fes Capitaines, Le Seigneur 
«le cefte ville s'appelioit Albert Mirandula , très- 



LA GhIROMENcK. 27 

fçauant perfonnage couûn germain du grand 
Picus Mirandula:Ce Seigneur en l'entretien de iê 
Prince &Capitaines,mift en auant vn Aftrologue 
Judiciaire qu'il auoit, homme fort expert en ceftè 
fcicncc , qui eftoit pour lors aage de foixanre ans, 
lequel fe rendoit admirable en Tes prédictions: 
Lequel à la prière du Duc de Nemours fut cn- 
oyé quérir; auquel fi tort qu'il firt arriué ce Duc 
ay prefenta fa main, & après plufïeurs paroles de 
curialitéjuy dit qu'il donneroit la bataille contre 
leVice-Roy de Naplcs J &: les Efpagnols , & qu'il 
remporteroit la victoiremiais il aduertit les Sieurs 
de la Palille & de Bayard de prendre garde à luy, 
car il y feroit tuéàiccllc bataille. Il dift aufdits 
Sieurs le futur & toutec qu'il leur ar'riueroit: par- 
ticulièrement il dit à vn aduenturier nomme lac- 
quin Canmont , qui portoit vue Enfeignc aux 
bandes du Capitaine Molart , qu'il luy auoit fait 
quelque iniure, luy dit qu'il feroit pendu dans 
trois mois , ce qui arriua : Et à tous ceux à qui dit 
leur fortunes, arriuerent comme il auoit dit,& rc- 
gardoit fe qu'il faut notter au vifage & à la main, 
comme ledit le fleur Pafquer , 8c toutesfois il ne 
regarda la main de lacquin indigné contre luy, 
mais feulement par I'afpccb de Ion vifage. Ce, 
que H. Sanurenda bon religieux, reuela les ad- 
uentures à Charles VIII. Roy de Fiance , aulïi 
par (a Phyficnomie, & luy dit le (uccw de (on 
voyage «Se retour du Royaume de Naplcs , ce qui 
rendit ledit Sanurenda fufpcct du Pape. C'cfc 
pourquoy fans m'arreffer d'auantage à tous ces 
difeours & hiftoiresque le Lecteur verra s'il luy 
plaift , dans les Autheurs cy alléguez: Mais dira/ 

D ij 



D E 



1$ Traicte' 
pourconclufion te pour réacheminer prompte^ 
ment fans prolixité à mon Inftrudtion , que nul 
ne peut bien nen prédire & iuger en la icienc» 
Chiromentique fans 3a Phy fionomic. C'eftpour- 
quoy i'en donneray ijy vn tpitome ou rabreaçl 
pour inflrudtion, & eibntnecellaire. 



EPITOME QV RJBREÇE'l 

de la Fhyfïonomic. 

Chat. VI. . ï\ ' T 

LEs Hebricux ont en en recommandation 
celte icicncedc Phyfionomie , Se Pefcriture 
vous de'peint & défait la Phyfionomie de 
Iacob , Moyfe, P.uiid , Abfàlon , Ionathas Ôc de 
plufieurs autres: Les Compilateurs du Talmnd 
en ont fait vn traicïx , tant de la Chiromentie que 
Phyûognomie , nommé prp H23DQ > Tiï*$thttb 

Iudain, cci\ à dire, Le Traicte des mains: où la 
ils diftinguent la Phyfiognomie de laMetopof- 
copie, qui neft toutefois vne parcelle de la phy- 
fiognomie ; ce que les Grecs ont bien entendu di- 

m7h}* Science par laquelle on cognoift les choies 
futures, par le regard où afpcci du front. Ces 
Grecs comprenoient aufli Vmblicometrie , ôç 
plufieurs autres , mais pour la Phyfiognomie, ils 
la poient félon cette figure. 
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Et pour la rcprefcn'ter plus naïfuement, lctouç 
eftpofé en ccftc manière , 



Le front , 
L'œil dextre, 
L'œil fencftre, 
L'oreille dcxtte, 
L'oreille fençftre, 
Le nez , 
La bouche, 



I 

) 

1 



Mars. 

Sol. 

Venus. 

Iupiter. 

S a eu nie. 

Lima. 

Mercure. 



Et pour les lignes du Zodiaque fur la face, ils 
font ainfî attribuez, accommodez & pofez. 



D iij 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
762/A 



Tr A I c 



T 1 D S 



5 Cancer C 

6 Léo 

np Virgo 
* Libra 

Scorpius \ 
"H Sagitarius *) 
J° Capricornus 
s» Aquarius 
X Pifccs 
T Aries 
^ Taurus 
W Gemini 



au Front le ^enit 
en la Sourcille dextre. 
en la Iouë dextre. 
en l'Oreille dextre. 

à l'œil dextre. 

au menton qui eft le Naduv 
à la loue feneftre. 
en la Sourcille feneftre, 
à l'Oreille feneftre. 
la Sourcille feneftre. 
l'œil feneftre. 



Ainfi les G recs 6c Latins les ont ordonnez & con, 
Aituez: mais pour abréger Voyons en les règles. 

POVR. LE FRONT. 

F .. f c ^' ont grandement efleup en rondeur eft 
Joiïé,fe rapportant aux autres dimenfions de la te- 
fte,fignihe l'homme libéral, ioyeux , trai&able 
auec tous. 

2. Le large fans rondeur, fîgnifie l'homme co- 
lere,tenant de la planette qui c-ft fituée,il eft aufli 
fallacieux, comme eftoic Vlylles. 

3. Le front petit deftroite partie, s'il eft ride' ou 
refrongné, & enfoncé en baillant, au milieu, c'eft 
iîgne de cruauté , laquelle eft ioin&e auec deux 
bonnes vertus, c'eft aftàuoir magnanimité, & fort 
entendement. 

4. Le front fans poil ny ride , dénote vri allèu- 
rcmenteuf. 
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la Chiromencï. 

Le front long grandement, & haut en ron- 
c,fignifïfeftre iimrfle, débile Se tout inno- 



eur 
en t. 



LES Y E V X. 



Les yeux nous donnent a cognoiftre la bonté, 
u rnanuaiftié des perfonnes, c'clt pourquoyHo- 
mere appelle M inertie la fille aux yeux bleux Se 
Venus aux yeux noirs îàixaWk , pour 

repreienter en l'vne la prudence, Se à l'autre la 
luxure. Ceft pourquoy on donne l'ccil /encitre à 
Venus: car s il eit brillant Se prompt au momie- 
ment des ciliés aux femmes , grande auiditc du 
meitierdc Venus, & ficelle femme eft: oliuiaftre, 
ou iaunallre auec fes yeux noirs , comme tt\ dite 
Venus de Hefiode,^*^^ AÇ/c^.Ny 
r e c ne rc h ez au cun c p lia jeu e. 

1. Les yeux grands Se gros , lignifient l'homme 
parclîeux, audacieux & menteur ,& d'vncfpric 
lourd Se in lipide. 

2. Lesyeux de diuerfes couleurs, & principale- 
ment le dextre , qui cft $onné au Soleil , fignihe 
Se dénote vn homme agite' de diuerfes pallions & 
d'opinions, principalement en matière de Reli- 
gion , l'on dit nue Michel Seruct les auoit tels. 

3. Les yeux profonds Sç abfcons en la teile, c'en: 
à dire , cauez, denpteujt vn or.md cfprit, pla'in de 
doutcsjs'ils font vcrds,fignificiit vn /catmir admi- 
rable, toutefois accompagne de malice, luxure 

& enuie, s'ils font roux, iccognoift la nature du 
chat. 

4- Les yeux iorteminents Se apparents de cou- 
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leurveronne,fignincntel}re homme fimple,idia£ 
& prodigue. f 

5. Les yeux aguz ôc bien regardants, ôc. qui dé- 
clinent pofément leurs lotirais, denotenthom- 
me decepteur, lectct Se fansLoy. 

6. Les yeux petits comme taupes ou porc, li- 
gnifient débilite d > efpiït& propre à faire vn cocu, 
credulle à tout ce que l'on luy dit. 

7. Celuyquiales yeux obliques &de trauers, 
donnes -en toy de garde, car de cent il ne s'en 
trouue peu de ridelles. 

8. Les yeux qui s'emeuuent grandement , ôc a 
tard regardants , mais agument toutes fois auec- 
ques Ia'reclination de la chair des fourcils, figni- 
fient homme parelTcux , infidelle ôc rioteux. 

Ç) . Les pires de tous font les iaunatres, citrins ôc 
fards, Ôc d'iceux donne toy garde , 6c de ceux qui 
guinent en parlant à toy : car ceux qui ont de tels 
yeux font de double ame : & fi c'elt vue femme 
qui race cela de l'ccil fenefti c , garde toy pour la 
fidélité d'amour, ôc prens garde ou elle iette ces 
Oeillades. 

DV IVGEMENT DV NEZ. 

Les Grecs ont appelle le nez p'^acaufe que 
par îccluy fluent les excréments des ventricules 
duccrueau. C'cft pourquoy nous ledonnonsà la 
Lune , comme eftant plus proche de la terre , ôc 
par ces influences nous donne & lait cuaporcr 
mille exhalations ca bas, 



le Kez efî la Routière 



LA ChIROMENcE, 
&tr qui 1rs extrcuents de i>cj>uttc mMtifrêd 
S'euACucnt en b.ts i crc. 



it du Bartas,la comparent à ta Lune. Pour ces 
rcdidions nous difons, le long nez elhc d<VQ 
fpric vain ôc non conuci;aSle au meftier de Ve- 
us : bien qu'il y a vn Proucrbe qui dife: 
\Adftirm4m nafî ugnrfcitmtà telcuàHt. 

<Sur lequel autrefois me donnant plaifir iay fait 
:ce diftique ou Epigîrmc en4a louange d'vn de ces 
nez , à l'imitation de Martial : 

Cui lonruj efl y £r pend.dus tjdfo yfa 
Vcndcntem lubct lon**mqnc yuldc mentuhm. 

Jjfc Les PciTcs ont gravement eflime' ceux qui ont 
seuienez long & crociie: Leur Roy Xerxcs", félon 
Jies tefmoignages de Xenophon & de Plutarque, 
auoitienezhngr&iufquesàprcfent- ris ne don- 
nentleur Royauce à d'autres qu aces lô>s rez,6\: 
Jes longs nez font héréditaires en ktïCt âc Syach 
Ylmail Sophy , & fe plaifent à ces longs nez 
comme les Ameriquams ou Brifiliens, auoir ie 
nez camus , eftanc ( comme ils eftitifent ) vue des 
parties de la beauté. 

2. Quand le nez eft camus , il dénote l'homme 
eftre impétueux, v#kt,nitenfoiige&& granit Ihefte 
paillard, coft croyant à autruy. Si la fille tft ca- 
mufeeV qu'elle ave les > eux noirs eilincelants 
croy (don le dire d'Euripide , qu'elle n'eft pas 
puce c: De cefte Phyfionomie pour les trouucr 
pucellcs /i[ les tauc prendre au berceau. 
3- Qui a le nez gros a de toutes parties loiw 3c 
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pendant, il en; conuoiteux de toutes chofes bel- 
les , (impie en (es biens , en Tes maux fage , & fe« 
cret : mais il eft moqueur des actions d'autruy 8c\ 
Satyrique. Tel eftoit Horace , comme dit PeiTe, 
ainii qu il le dclcriten ces vers, 

Owne Tféfer yitjttm ridenti VUccus amico 
T*twf , ddmijfus encutn pr a tordit ludit 
CaUidu'f excujjo pvpulutn fvjpcndere n*fo, 

4. L'homme qui a !# nez au milieu efleué , & le 
bailïe cV décline à fa fummité eit variable, de 
cruelle fortune, & douteux de fes plus pioches. 
Louis XI. l'auoit tel comme nous le reprefente 
Corn m in es. 

5. Quand le nez eft tors, Ôc courba, & longuet, 
fignihe vn homme fuperbe , ennieux & addonné 
au vin, fedu&cur, glorieux : La rin de celuy ou de 
celle qui a tel nez, n'eft iamais bonne, mais cft 
menacée de Iultice. 

6. * Le nez fort rond es extremitez & auec peti- 
tes narines lignifie ôc dénote l'homme eftre or- 
gueilleux, trop croyant, ridelle, & vain. Et la fem- 
me qui a tel nez , elt impudique & mefehante. 

7. Le nez qui elt de fa qualité rouge, lignifie 
l'homme eftre hépatique , & de gros nourriîle- 
ment&efprit , qui n cft pas amateur de tilarie, 
mais elt. propre à faire vn Sergent , s'il l'aademy 
plombé , Ôc entrelace de rouge vaines , il aura vne 
Joif inextinguible ayant le foye chaud , &iera 
fort fubietà vne maladie dite morphée. 

8. Lenezqui cft gros conuenabiement detou- 
tes parcs, & délias piaia auec des verus ôc rouge, 



ni 
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jfignific vn homme ioycux & pacifique , lequel 
p eft iamais fans foif : Il eft propre à faire vn 
iBacchus pour trinquera tous moments, ou bien 
j?ne Menades Preftrefïe de Bacchus. Ces hom- 
frhes ont efté tenus bons gautiers par Carfar, & 
Jn'auoit dc&y de tels perfonnages, comme non 
«nalicieux. 

Celuy qui a le nez à la pointe oudeflus vn 
fe\i velu, & a du poil delïus, fignine l'homme 
txftre du tout nmple,d'où vientl'Adagc. Il eft bon 
homme , il a le nez pelu. 

J*o. La femme qui a le nez tretî , comme dit vn 
( Poëte, 

Ke^ rondement longuet <£y*foYfildele8*b\e : 

Outre que ceft vne des perfections de la beauté, 
Idenote la femme ou fille eftrefage, prudente ôc 
:;chafte,& particulièrement quand elle a l'œil bleu, 
•pour finir ce chapitre, il faut noter cefte cognoiA 
Sfanee & fecret, extrait delà Magie naturelle de 
llean Baptifte Porta Neapolitain, duquel parle 
jaufli Indagine; que pour cognoiftre fi vn leune 
a fils ou fille font corrompus en leur corps, qu'il 
Ifautlçauoir (cclacftant principalement cognen 
]par le nez ) fi le cartilage qui eft au bout du nez fe 
^permet trancher, ou qu'il foit feparéde l'os, c'eft 
liîgne que l'enfant eft corrompu & la fille auflî: 
JCela fe peut aufîî recognoiftre pour la fille à la. 
i| ; >r«ine qui eft fur le Iront, dite Treptrata. 
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DE LA ÏÏOVQHE , DE$ 
Oreilles ,crdela Face en gênerai 



Chap. VIX. 

LA Bouche efl: vne partie de grand vfage:c*eft 
la voye principale de la nourriture du corps, 
commune & publique pour fournir à l'efto- 
mach ce qu'il diftribuc dextrement aux autres 
membres, c'eft en fomme comme dit Galien , le 
premier principe de l'aliment. Et comme par 
bouillir &roftir , on prépare ce qui entre en la 
bouche : auflï la bouche apprette ce qui entre en 
l'eftomach : car il commence défia à fe faire quel- 
que cuilfon des viandes en la bouche, laquelle 
change manifcllement les viandes , & leur donne 
Comme le premier feu , fans toutesfois les tranf- 
muer en perfection. D'atiantage la bouche eft le j 
principe du foufïïecVde la respiration: en tant 
qu'elle hume, actire & reçoit dedans foy l'air qui 
monte puis après partie au!»cerueau, partie def- 
cend par les poulmons au cœur. 
La bouche cfl: principalle organe de la voix. 
La bouche fert à purger le cerueau & Tefto- 
maoh&les autres parties adiacentes. 

Mais (ans m'arrefterà loiïangcr d'auantage la 
bouche, laillant cela à vn Anatomifte, & n'euant 
de é mon fubiet: Traictons des prédictions d'icelle. 
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DE LA BOVCHE. 
Doncques l'homme qui.a la bouche grande 
large, dénote qu'il eft fans honte, grand ba- 
rd & menfonger, grand porteur de faillies nou- 
elles,grandement fol, impudent, toutefois cou- 
ageux , mais perfide : Les noirs y font fubiers, 
Rapprochant de la nature des éthiopiens. Inda- 
ijgine&r Coruedilent, qu'ils ne furêt iamais trom- 
pez en ce fîgne. 

il. Au contraire, la petite bouche fïgnifie que 
'l'home ou la femme eu: pacifique, ridelle, timide, 
ieloquent, plain de fagefle & doctunc, & peu 
(mangeant: ou l'autre eft grand gourmand. On die 
iquc le grand gourmand Apicius efloit tel. 
13. Ceux qui ont les leures groiîes ( car il faut 
j qu'ils marchent auec la bouche , cftant vne des 
■(parties) fignifient l'homme plus fimple que fage, 
fi qui croit legert ment touteeque l'on luy dit , & 
1 eu: excefïlf en toutes choies : Et les femmes font 
voraces & fubiettes au vin , & par* conftquent à 
luxure. 

4. Ceux qui ont les leures fubtiles , petites , & 
déliées, font elquents, grands jafeurs, plains de 
prouiJcnce ayant bon efprit : Et ceux qui ont les 
leures bien colorées cVvn peu groiîes , cela leur 
... fïgnifie qu'ils font fidclles & addonnez a toute 

vertu fuyuans le vice. 
• 5. Qui a vncleure plus prclTb que l'autre, deno- 
< te &r demonftre l'homme eftre fans efprit , tard 
. à comprendre , & plufloft addonne en follic que 
îngefîe. C'ert allez difeouru de la bouche, trai- 
tons des Oreilles, féconde partie de ce chapitre; 

h % 
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Les Oreilles font les organes & inftrumens dtt 
fens auditif , compofées de cuir , de peu de chair» 
de cartilagcs,veines,aitere$ & nerfs: pliées & tor- 
tillées fans aucune incommodité,pource qu'elles 
obcïffentà ce qu'on met deflus: Ce qui euft cfté 
incommode, fi elles euflènt elle oiieufes. Ceux 
qui voudront fçauoir dauantage pour l'Anatho- 
mie, liient Paré & Corter , ie me contentera/ de 
cecy,n' eftantmon fubiet en cefte fimple inftru- 
dion > mais feulement ie diray ces quatre reigles 
necetfàiresànoftre feienec Phyfionomique. 
I. Les grandes ÔC grottes Oreilles, fïgniûent que 
l'homme eft iïmple, tenat de la nature de l'Afhe, 
telles que les auoit Midas Roy de Phrygic. Il cil 
grosd'efprit,paren r euxde mauuaife mémoire, 
a. Les O reilles petites , dénotent Te/prit bon, ii 
faut prendre garde que ne foit pas de ces oreilles 
qui petites font difformes, qui arriuent aux hom- 
mes auffi bien qu'aux moutons, que Ton appelle 
pour cefte raifon Mouncts: Car telles oreilles fi- 
gnifîent toute mefehanceté & malice. 
y Mais pour ceux qui les ont bien proportion- 
nées, demonftreauoir bon entendement, fapien- 
ce, diferetion, honnefteté, honte, ôc courage. 
4. Ceux qui ont les Oreilles aucunement lon- 
gues , font audacieux ^fans vergongne , non Ica- 
uants, gourmands ôc paillards. Voila tout ce qui 
fe peut recognoiftre pou/ies Oreilles. Parlons 
pour concluuon de ce chapitre de la face en gê- 
nerai. 
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DE LA FACE. 

La face grandement charnue, fignifie homme 
:imide, ioyeux, large, diieret , luxurieux , bien 
jpyal à autruy, d'importune volonté, mais pre- 
fomptueux. 

La face qui eft maigre , lignifie homme 
:(l:re fage , de bon entendement , plus cruel que 
nilericordieux. 

La face ronde Se fort diminuée, dénote 
Th omme cftre limple, débile, Se mauuaifeme- 
Jtiioire. 

4- Qsj a ' a t iCC longue Se maigre cil: auda- 
cicnx Se en faict, Se en paroles , il eitrioteux, in- 
liuneux Se luxurieux 

5. Qui a la face large Se efpciïe,il efl lourd 
d'efprit Se glorieux. 

6. Celuy qui a la face pafle en couleur , eft: mal 
i fdin Se a opilation de râtelle. 

7. Celuy qu'il Ta vermeille cft bon , iage<3c 
capable de toutes bonnes chofes. 

8. Celuy qu'il l'a blanche, féminine , molle, 
Se froide, il elt mol Se efféminé, celle couleur efr. 

1 fort feante aux 1cm mes : car ils font de bonne na- 
ture, mais aptes aux malles. 

9. La couleur rouge de la face, demonftrc (fé- 
lon le prouerbe ) chaude complexion. 

10. La couleur violette, ou plombée, fîgnifîe 
l'homme mefehant ÔC Saturnien , qui ne faict que 
machiner trahi forts Se entiepnfes pernicieufes, 
telle l'auoit Brute Se Caîîîe , & aufïï Nerou. C'efi 
affez de cecy parlons des humeurs. 
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ou temperamcns de ïhomme. 

Chapitre VIII. 

ES Hcbrieux portez en de profondes mediJ '. 
Rations en leur G hcmatrie, attribuent cho- 
fes hautes & fccrettes au quartenaire , cci . 
que Py chagore , qui auoit vn peu fuccé le laid: de L 
leur efchole, auoit remarqué ce nombre , comme l 
très myfterieux , I'appellant Tctraclyn , & leur)' 
plus grand Se folemnel ferment eftoit par iceluy | 
nombre, comme il Te void'en ces vers, 

luroego per fxnÏÏum pnrd tibi mente Oudternunï 
ALtcrna funtemndtur* dnimique pdrentem. 

Or la raifon pourqnoy les Hcbrieux veneroiene 
ce nombre, eftoit en l'occafion que Dieu s'eftoic 
apparu a eux encénom fftj-p, quadrilettre, le- 
quel a efté tant venere', que nulle nation ne la 
voulu traduire en Ion idiome ny langue naturelle, 
fans Iuy donner quatre lettres, pour correfpondre 
aux Hébraïques, comme les égyptiens, Arabes, 
Pcrfes, Mages, Mahumeciftes , Grecs, Tufces, 
Latins, François, Italiens, Iîfpagnols. &c. C'tft 
auauoir en cefte forte, Thevt,Alla,Sire : Orsi, 
Abdi, geos, Esar, Devs, Diev, Dios, Sec. 
Aux ouatre lettres du nom de DiEV.Ies Mecro- 
balites Hebrieux comprenoient cetout, tant le 

monde 
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«onde Celefte, qu'Elémentaire, &aufecret de 
ieui Ghematrie pofoienc ainfileur table. 



onde 
mtn- 
iri. 

Monde 
Ctlefie. 

Monde 
Rabregi, 



Iod, 


| He, 


Vau,' 


He, 




h 

■ i 


1 




le Feu 5 


nn 

1 Air y 


1 bau , 


lia Terre , 


Michael, 


Raphaël, 


Gabriel , 


Vriel, 


Cholere, 


Sang, 


Pituite, 


Melan- 
cholie. 



Ces mondes aîn/î pofcz,nous reprefentent ce que 
pourrions rechercher pour le plus fccictd'iccux: 
Car ce grand monde die des Grecs (uyïtôjrfajfc n 
compoie de ce premier nombre , ni des quatW 
Elemens: Le fécond félon le R. lofcph des qua- 
tre Anges principaux: Et le ttoifîefme fflonde t ites 
quatre temperamens ou humeurs qui compok-nc 
ce Microco/me ou petit monde ( qui eft le corps 
humain. ) 

1. Donc d'icejles complexions nous en tirons 
pour lacognoillànce Phyfîonomique , que l'hu- 
meur chaude ou cholérique ,dcflechc l'homme, 
n'empefche fon accroiHci-nent , mais fans force 
corporelle, & criitc en pi ef que toutes fes actions, 
i. L'humeur lànguine ou aérienne, fait crcijftre 

F 
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le corps auec vne beauté de face & graiffe : fl'il 
changement en Tes infortunes. 

La complcxion humide , ou félon la nature de I 
l'eau ou pituite, fait les corps mois & de petite! 
force, ils font paoureux 5c timides : Us ne dor-| 
ment profondement, mais font efueillez à la <?ail.T 
lardiîe. 8 

4. L'humeur meîancholique, fait que. le corps 
croift tard , mais l'cfptit grandement : & font ces 
hommes dignes de grandes fpeculations, (fans fi- 
délité toutefois) car de tels hommes ne penfenc 
en la vérité, quand ils pcnfcnt faire plaifirà leurs 
plus obligez, mais à ce qu'ils ont imaginé. le n'en 
diray d'auantage pour la Phyfionomie , ces règles 
cydçlfus dites, eftant allez capables à qui voudra 
comprendre cet Art, fins vne plus longue infini- 
&ion:&quc le defireux d'apprendre les life. Et 
pourlùiuant nos règles, parlons de laChii ométie. 



des t hedictions 

des mains en gêner 4L 
C H A p. 1 x, 

VOus auez recogneu cy delFus les fcpt li- 
gnes de la main corrclpondantes aux fept 
montagnes, ou fept Planettes : Il faut fça- 
uoirdu prcf'ent les iugemens qu'il en faut tirer, 
afin que la prolixité n'apporte ennuy à perfonne, 
& que facillement chacun en foit inftjpai&: Ec 
commencerons à la Rcftrainee. 
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Quand il y a quatre lignes à laRcftraince fem- 
>lables & bien colorées, elles fignirient que ce! 117 
jqui a telles lignes, viuera iufques en l'aagc de 80. 
«ou 100. années : mais s'il le tt ouue deux petits ra- 
ncaux dellus faifmtvn anglet agit , cela denotte 
]ue l'homme fuccederaà vn héritage par la mort 
:d'autruy ,&:en favicilleile il fera érige' aux hon- 
: neurs félon fa capacité, il fera fort difpos & fain. 
] Quand, il n'y aura que trois lignes en la Re- 
: ftrainte , & qui feront rupericurcs & larges , c'eft 
60. ans pour la vie, mais abondante en biens en 
~i| ieuneîfe , & en cet aage pauureté. Si la première 
•'ni ligne cil efpelFeJa féconde fubtile, & la tierce 
:mi petite, cela demotiftre & fait recognoiltre, que le 
premier aage la richefle > la fecôdela diminution^ 
la tierce augmentation. 

5. Quand il n'y a que deux lignes, c'efl la vie ter- 
minée à 50. am pour le plus , auec maladies. 

4. En auoir vne, elt & lignifie vne mort prochai- 
ne: Mais quand la première ligne de la Rcihaintc 
cil tortueufe, & les autres enfumantes font con- 
tinues auec vn droit angle & continué ; fera de,- 
monrtre de la débilite aux chofes temporelles. 

5. Si vous trouuez les lignes cfparles eu la.Re- 
ilrainte, elles reprefentent l'homme de peu d'ef- 
prit, mais alliz de courage, qui viuera iufques 
a 40. ans pour le plus. 

6. Si celuy auquel en fi R eftrainte il fera trouué 
des trauer les , garde la Iullice. 

LA LIGNE DE VIE. 

1. Lors que la ligne de vie fera bien difpofée par 
bonne proportion & de bonne couleur, bien ref- 

F ij 
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jondanteàla Reftrainte: cela aiïeurc d 1 
longue & alîèurée , mais il faut noter s'il fe . 
ue quelque Eftoilie dont les rayons tendâs foienc 
fur la môtagne de Venus, de Iupiter, ou de Mars, 

tune ' 



vne viol 

trou- 



Ôcc. lignifie vne infortune à celuy qui a telle 
que ou Eftoille ; foit d'amour ou del'h 



mar- 



onneur. ou 



en la guerre, &c Et faut prendre garde en quel 
mois cela pourra arriuer , par les fignts du Zodia- 
que pofez en la maiil. 

i. Celuy à qui fe trouuera vne double ligne de 
vie, il le peut afîeurerdc longues années, & fore 
fortune'es , qu'il fera en l'affection des Roys ôc 
Princes : Et ù vn Roy ou Prince à telle ligne de 
vie, qui safïeurc daller à la guerre hardiment, 
car il fera victorieux fans aucune infortune, de 
aecroiftera Ton Royaume & pays par (à force & 
vertu. 

3. Sic'eft vne femme^u'elles'aiïcurc de fortune, 
Se qu'elle fera grandement aymee de fon mary ; fi 
elle eft impudique, les grands Taymeront ardem- 
ment: Lay s & Flora auoicntcellc ligne fcmbla- 
ble. 

4. Quand fera la main vn peuefpeiïc au faix d'i- 
celle, dfc puis auprès eftéduë, elle lignifiera l'hom- 
me muable&de mauuaife vie , s'il n'eft aydé du 
triangle de Mars, <5c félon la bonté ou malice du 
triangle, ie tiens là vie en lice. Celuy qui aura 
cefte ligne de vie liuide ou blefme, qui eft comme 
couleur de plomb, demonftre vne fureur qui fera 
abréger la vie : Ci elle eft grandement rouge re- 
présente vne vie tempérée. Prends garde aux 
croix, lignes, ou eftoilles , qui fe rencontrent en 
cefte ligne, & te fouuiens de leur fignifîcation, le 
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œur gouucrne cefte ligne & refpond en Iavcin» 
afilique. Si Te fermant entre les monts de Venus 
:de Iupiter, il y a des rameaux ; c'eft (igtfé de 
erfeâ:ion,de richelles en fa vie aucc honneurs! 
ais s'il le trouuc vue eftoille, garde les maladies, 
principalement au vieil aage. Prends garde le 
ong de celte ligne s'il n'y a point de lignes tra- 
rfànces, car lont infortunes. 
Bref cefte ligne ne lignifie &: par icelle nous ne 
ouuonsrien apprendre que pour la vie&: falon- 
ueur, cv durcauec la Reftiainte. 
, Toutefois curieux, remarque encore ces deux 
eglcs, qui font très véritables : La première, 
•Quand trois cftoilles feront trouuécs dedans ce- 
~ e ligne, elles lignifient que l'homme fera calom- 
ié éc vitupéré, à caufe des femmes, 6V: odieux aux 
rands. 

. S'il fe trouue des croix, il fera aymédes fem? 
imes , & fera fortune aucc icelles , mais en danger 
de fa vie que luy caufera ce déduit. 

LA LIGNE MENS A LE. ' 

Les Latins appellent vnc table 7\1fnfu t dc la- 
quelle diction celte ligne eft nommée : ôc aulîî 
2 que nous appelions table l'elpace qui eft entre 
5 cefte ligne & la moyenne, naturelle. Ceftë ligne 
i refpond au chef auec la moyenne. Au chef eft 
1 le magafin des lèns Se perfections de l'homme, 
) comme la fantaifie, le lens commun , l'imagina- 
1 tion,lacogicatiue, eftimatiue & mémoire: Il fauc 
i fçauoir que de cefte ligne nous tirons vne partie 
> de nos iugeracs. Comme fi clic eft eftendue outre 

F iij 
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5 moî î ie ' de la montagne de Iupiter, c'eil nVn| 
dvn efprit violent & veheme.it. Il faut noter 3 
remarquer qu'en icelle ligne, defpcnd vne moitié 
de toute noftre Chiromence , & la raifon que cel 
lté ligne fuit le long des quatre môtagnes: carf 
m icelle fe trouuevne elloiile, foit fur Iupitel 
Saturne, Sol, & Mercure, fe font infortunes ; e 
Iupiter aux richelles, en Saturne pour la faute', e, 
&oJ en l'honneur, en Mercure pour les feiences 
* u le trouuevne croix c'efl vne bonne fortun 
toutdemefme. 

h Celuy qui a celle ligne Menfâle large & biew 
colorée, il eflioyeux& fort de courage , mais î 
tout procédera de peu d'efprit. 
2.. S'il fe trouue en celte ligne des croix vers 1» 
doigt oriculaire , cela figntâc que la mort fu? 
celuy qui a telle croix. 

5- Quiconque a en celle ligne des lignes trauer 
iantes, il peut salfeurei d'autant d'afflidions oui 
maladies qui prouiendront : mais fi c'efl vn ieunej 
fils ou fille, ce fera par l'amour. Si ces lignes out 
menions font du codé du doigt moyen, cela fï-* 
gnifie l'homme flateur ,& qui fera trompé en fa] 
flateriepour Ton in confiance. Sicefle ligne paiïeV 
outre le doigt demonftratif ou indice, cela de- E 
monllre félicité j mais fi elle ne paffe, garde la [i 
pauurcté, & à la femme la defbauche portée de 
volupté. 



LA LIGNE MOYENNE* 



i. Celle ligne moyenne naturelle refpond au che 
comme l'autre > mais celuy qui aura en icelle des 



LA C H I E OMEN Cî. 47 

«oix,iI le peut aiîeurer qu'il fera fortuné en ri- 
: Jhcircs , mais fera grand menteur , & vn vray tor- 
daient de fottes paroles , toutefois blandiflantes, 
Autant de lignes qui feront entre laMenfale&: 
■ alerte ligne , autant de maladies lont lignées au 
'alremier aage, mais elles ne feront pas mortelles, 
it quât les lignes fîniflàntes près le doigt moyen, 
files lignifieront que ces maladies viendront en la 
jfcconde aage. Si elles vont îufques au doigt indi- 
. i:e , elles fig-hifient que ces maladies viendront en 
a vieilleflc, & à la première, garde la more. Si en 
rme d'icelles (e trouuevnc demie croix ou qu elle 
■ •oit branchuë , s'il y a vn rameau qui vienne de la 
M en fiilc & qu'il la trauerfe allant vers le doigt 
undicc, & l'autre vers le moyen, & fera moulle ÔC 
bbtule , elle demonftrc & fait voir l'homme eftre 
rie fortune, & qu'il acquerra par fou propre la- 
beur. 

t. QuadlaIignedelaVie& la Menfale fonteon- 
Qoinctcs & font vn anglct,& la Moyenne n'eft 
■trouuée , l'homme fera cruel de courage & be- 
ftial , &: luy fera eminent le péril de la mort , iuf- 
■ques au trcntiefmc an de fon aage, êc aura diicord. 
.|auec fon pere ou mere } ou auec là femme ; il cil 
imenacé aullî de defcfpoir, Ôc û au heu de cette lî- 
igneMoyennc îlaquclquc eftoille * garde iceluy 
île gibet : cecy eft recogneu. 
3- Lorsque cède ligne fera entretranchée eVdif- 
jcontinuée, &que aucunes fentes l'enti etranche- 
•ront, homme fuyra les Princes & Seigneurs & 
>!leurs feruitude, & fouffrira le péril deperdre la 
me,quandicelks lignes feront pâlies. 
^4. Quand tu crouulras aucunes fentes faillantej 
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de la ligne oriculaire& loient de bonne couleurj 
elles lignifient battures, & blelîèures Se priions. 

Pour la ligne de l'Lltcmach nous n'en parleros 
<Tauantage , car elle Te réfère à celle de Vie. 



DES MAINS. 



i 



Mais pour les prédictions generaîles des mainsi 
nous dirons, cftant les miroërs de l'ame & des af- 
fections , ce qu'il nous en fembic fuccinctemcnc,! 
mais auec toute vérité. 

1. Si tu trouue des lignes en la sûmité des doigts,! 
garde d'eftre noyé & fubmergé en l'eau , & prédsl 
garde en quel doipt, pour fçauoir le mois que te* 
pouroit arriuer cefte infortune,afln de la preuoir. i 

2. Si tu trouue deux lignes fouz la ioin&ure du i 
poulce, cela dénote de grands héritages & polïeA j 
fions, mais s'il n'y a qu'vne feule ligne ; c'elt ligne I 
depeu de biens de loi tune. Si elles font ces lignes I 
grandes & apparentes, homme qui les aura telles, 
bien qu'il tiendra auec débats ik procès. 

3. Si l'on trouue entre les iometures du poulce 
deux lignes eftenduës & bien vnies , l'homme fe- 
iaitueur,mai$ àcaufe du ieu, il fera en danger de 
la mort : mais fi elles font dif-ioindes ou flexueu- 
fes & tortues, il fera fubictauxlarrôs& eftre volé. 

4. Si tu rencontre la main qui aye deux lignes 
auec elle conioindes par dedans foubs la derniè- 
re ioin&ure du poulce , c'efl: vn figne du danger 
de i'eau'c : maisfi elles font pâlies, ce denotte a- 
ttoireflé en la puérilité , ou aduiendra tard : mais 
ii elles font par dehors, elles menaceront de dom- 
mage fait par feu. 
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LÀ ChIROMENCI, 4.9 

. La femme qui a des lignes en la racine du 
oulce fur la montagne de Venus , aucanc de li- 
gnes autai.t d'enfans quelle aura : Ci lont au cofté 
idchors , autant d'hommes qui la cognoiftront ou 
[qu'elle e/poufera. 

6. Situtrouuele premier article du poulce, qui 
iaye vne ligne à luy adhérant par dedans de la par- 
tie du doigt indice, tel qui l'aainfi iera pendu: Et 
d'autant plus que ladite ligne reprefcnce, defcen- 
dcra de h Menfàle: mais Ci ladite ligne eft vnic 
par dehors & non par dedans , c'eit figne de per- 
dre la tefte; & fi elle enuirône tout autour, l'hom- 
me fera pendu. 

7. Quand la ligne Menfalc cft courbée , & chec 
entre le doigt moyen & lindicc , elle lignifie efTu- 
fion de fang, comme nous auons dit. 

8. Quand tu trouuerasle mont du poulce dit £ 
de lignes trauerfantes de la ligne de Vie àiceluy» 
celuy qui a telle chofe cft luxurieux, & pour cetie 
caufe , il fera en haine de Ces parens Se fnpericurs: 
Mais lors que tu trouueras deux lignes près de 
l'ongle belles & apparentes, elles lignifient abon- 
dance de biens temporels. 

La montagne de Venus enflée & haute en h 
main d'aucun, lignifie luxure & impudicité. 
io. Si tu trouue la main qui aye* vue Fente ou 
fcndalFe auec trois petits rameaux, l'homme qui 
l'a ainfi fera en hayne des grands , mais il fera gi ad 
diilïmulateur; c'eft pourquoy il ne les craindra 
peu. 

rr. Si tu trouue la ligne de Vie feparée ou diui- 
fée par la moitié; c'ell que l'homme fera bielle 
par glaiue en (on cesps, 

G 
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il. Quand tu trouucras la femme qui aye la paul- 
me de ia main briefue & les doigts longs ; c eft li- 
gne qu'elle enfantera auec douleurs & difficulté* 
&lacaufe,que les parties necellaires font peti- 
tes , car s'en eft la figure. 

13. Quand tu trouuerasla main vn peu longue, 
& les doigts vn peu efpais } c'eft figne que l'hom- 
me fera lent , tardif, parellèux & de flegmatique 
complexion, toutetois bon & très modefte. 

14. Lors que tu trouuerasla paulmedela main 
longue, & les doigts de loiiable proportion, & 
non mois au touchement , mais pjii&oft durs , ce- 
luy qui aura telle main/era ingénieux, mais va- 
riable & addonné au larcin, Ôc vicieux. 

15. Si tu trouue aucun qui aye ia main concaue, 
folide&bien ioinde des articles; c'eft figne de 
longue vie : m.iis accompagnée de mauuaiftié, 
diiiionftrc vne brefueté de vie. 
\G. Celuy qui a la main a la quantité de tout le 
corps, & les doigts trop cours, & efpais &gras 
aux fins d'iccux, cela demonftrc eftre larron , in- 
fidiateur & de tout mal remply , parangon de-vice 
pjus il aura les doigts remplis en leur lummité. 

17. Quand la paulme de la main fera plus longue 
que U vraye proportion , & les doigts plus gros, 
d'autant qu'ils font plus briefs; c'eft à dire que 
l'homme eft parefieux, négligent, fol, & fuperbe, 
& d'autant plus fi la main a la perculîîon plus 
lai'ge. 

18. Celuy qui aies mains longues & grandes ; ce- 
ladenotte qu'il eft libéral , bon, aftut&dfrgrand 
efprit&debon confcii,&à les amis tres-fidclle. 

19. Celuy qui a la main plt^s brefuc qu'il ne doibt 
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Jonla proportion des ancres membres eft %ne 
Vn grand parleur, ôc qu'il eft gourmand infatia- 
pie, iniurieux, ôc critique des faits d autruy. 
.0. Celuy qui a les doigts de la main tournez 
u doz , il eft înmfte , fubtil , ingénieux , 8c plus il 
les doigts oujis , comme arides , plus il eft inef- 
hant Ôc s'augmente en tout vice , eftant ennemy 
;la vertu. Quand les lignes des iointfures des 
ticlesferontfemblablcs,donne toy garde de tels 

èiuiteurs. 

. Celuy qui a les doigts grandement vnis & 
Jierants , en forte qu'en peine l'air puiiïe palier, 
;'eft a noter qu'iceluy eft curieux, ôc a grand foin 

>«le Tes affaires. 

i. Quand tu trouueras aucun qui a les doigts 
rçtors au plus haut des articles ôc tournez en ar- 
rière par ordre, comme icy apert , c'eft figne d'en- 
mieux. Indagine ôc Sauonarole, difent qu'il eft 
• :cnuieux : mais c'eft de la vertu , ôc ennemy ca- 
pital du vice. 

13. Si tu trouues aucun, duquel les doigts foicnc 
fdifpers,&: plus gros aux articles, ôc entre iceux 
t articles foient grailles 5c fecs , comme eftant la 
t ) chair fubftraictc, cela dcnottcpauuretc ôc milere, 
. I les hommes de cefte manière (ont grands parleurs 
A & fouffrent pauuretté pour eftrc trop figes. 

; 14. Celuy qui a les doigts en forte qu'il les frap- 
fe] pc enfemblemcnt, comme s'il vouloit frapper vn 
tambour , c'eft figue qu'il eft variable en (es pen- 
fecs ôc penfe mal Idautruy. 
25. Celuy qui en parlant auec autres gens eft ac- 
couftumé a frapper des mains «Se ne s'en peiu ab- 
ftenir, il eft imparfait d'entendement , ayant Tef-t 

G ij 
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prit embrouillé d'affaires, qui luy rendent Vcfmiû 
confus. r j 

2.6. Si tu trouues aucun qui tremble des mainJ 
modeftement , quand il les tend pour prendre! 
quelque chofe,ceia demonftre qu'il n eft pas chol 
1ère /autres ont cefte infirmité qui vient par la4 
bondance de Bacchus, c'eft pourquoy il y faut! 
prendre garde. 

17. Qiiandontrouuevn homme, lequel quand! 
il mange ouure la bouche, & la bai fie à la main ï 
ou a la viande qu'il tend, il eft glouton & enne-H 
myde tout le monde, & celuy qui en cet adion'l 
tire ion chappeau fur ces yeux , il eft traiftre&r 
amateur de tout vice, & les fages le fuyent. 

La dernière de ces règles eft digne de remar- 
que : car d'icellc defpend la Chironomie ou 1) 
jeiencedclafubtilitédesmains: fçience fortne- |< 
cetfaire à ceux qui font profeffiondu jeu, donc '«•; 
iay bien voulu donner- icy la figure, bienqueie *■ 
ne marreftei ay point i ;y à ïefclaircir d'auantage, 
remettant ce lubiet en mes Mathématiques diui- 
nes, ou ieferay voir tous les fecretsde laStega- 
nographie ôc plufîeurs autres qui feront dignes 
d. eilre admirez. 



Voila] la figure Chironomique. 
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Mais félon la Chiromcncc, celuy qui chemine & 
iqui tient Tes mains fermées de cefte façon , mou- 
mantlesbras,ileft impétueux, grand joueur, &r 
t s'il tient fon poulce entre Ces autres doigts , il eft 
rauaricieux, ôc ne veut viurc que par rapine, grade- 
• iment addonné au ieu, qu'il prenne garde s'il ic 
itrouue entre les monts de Mars & de la Lune en 
sÛl mainvne figure qui approche du caractère de 
/^Mercure, qu'il s'addonne hardiment au ieu: car il 
y fera fortuné, qu'il ne néglige pas toutefois oefte 
lubtilité Chironomique par icelle ioindc à fon 
inclination , il arriuera aux plus hautes richeiïes 
fquife peuuent acquérir par le jeu: Quelques fu~ 
cperftitieux font donner des bénédictions à telles 
JEgures: mais ie lailîcray tout cela pour finir ce 
«premier traidé. 



Fin du tm&è de U Chiromcncc. 

G ii] 
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CEST QVE LA 

MEMOIRE ARTIFICIELLE, 

V^iBJT DE ^TMOKÙ LVLL E* 
Chapitre I. 

A mémoire Artificielle, 1 
n'eft autre chofe qu'vn axe 
pour aider à la mémoire 
naturelle : car fans l'vne, 
l'autre ne peut fubfifter: 
peu profiteroit l'artifice,s 'il 
n'y auoit du naturel i mais 
le naturel porte a quelque 
fçicnce ou art,indubitable- 
ent l'artifice îuy eft grandement profitable, 8c 
ar l'artifice on peut abréger ce que par yn long 
_éps & prolixe on acquiert, c'cft en quoy c'eft tra- 
tiaillé grandement Raymond Lulle, homme d'ex- 
quUe érudition pour trouuer la perfection de cet 
art bref,& mémoire artificielle; laquelle il a trou- 
uée, toutefois nous l'a cachée foubs Enigmes &: 
Amphibologies, afin que les doctes fe donnaf- 
fent du loyfir pour la cognoiftrC & l'acquérir, 
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mais recdgnoiflànt que cet art eftoit neceflTaire 
ceux qui font profeffion de faire fermons , hara 
gues, plaidoyers, ou quelque trafic de marchan 
<h(e, ie l'ay voulu efclaircir, Ôc par la main 01: 
Chiromence Ta faire cognniftre Ôc faciliter ( 
grandement , que le plus fimple encline en quel 
que chofes'y rendra parfaiâ, par l'Alphabet qui 
comprend tous les autres quedeuons nous ima-E 
giner en noftrc main* comme il fe void en la figu«: 
reicy après mife pour cefte inftrucTrion. 

Il faut fçauoir premièrement , que les ancien^ 
curieux auant Raymond Lulle la diuifoient en 
deux , ou bien tachoient à l'acquérir en deux ma-j 
nieres : La première qui eftoit fort perilleufe, qui 
eftoit par médicaments & médecines qu'ils pre-; 
noient pour purger les plus grofles humeurs, & 
rendre leur efprit plus net, & par confequent plu$j( : 
propre à conceuoir toutes chofes. La fecondejn 
méthode qu'ils fuiuoient, cftoit plus apparen-j : 
te , qu'ils difoient auoir efté reuelée au fage Salo-i- 
mon par le grand Dieu , duquel l'Efcriture dicta 
qu'il eut la cognoillance de L'yfope iufques au / 
Cèdre, c'eftàdire, de toute feience. De celle à 
feience à eferit vn Apollonius, duquel on void vn 
trai&é infeié auec les oeuures de H. Cor. Agrip.K 
remply d'oraifons , dont la plufpart font formez 
de mots incogneus: Iceluy toutefois a touche 
prefque à la vérité; Car à la figure qu'il pofe pour 
fecret, au lieu d'employer c. Micha'él, 

s'ilyeuft employé le nom de dix lettres en cette 
forme, il euft atteint la perfection. 

Ca 
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îar ic diray Tant rien defguifer , qu'icelle n>ure Y 
:tt très neceiïàirç. , * 

le trouue toutefois I'inuention plus Facile pac 
la Uuromence, ayant Ieu ôc releu Raymond L U U 
■ Je & ceux qui l'ont voulu faciliter, comme H, C, 
Agnp. Iordanus, Brurius, Alcedius , Lauirthettwi 
! & P Iu<1 ^ autres, puis qu'ils pofcnt& fondenî 
•Joue cet ait en ces dix Lettres qui font A R 
£. D. E. F. G. H. I. K. 4 ° A ' B ' 

Aittfi Tes pofonsenJamaûi, a fi n d'inftruire,- 
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LES LIEVX OV r07\f SE\ 
doit imaginer ejire pofe% ces Lettres. 

Chap. II. 

COmme l'on voit en ccfte figure cydellus, 
où nous pofons pour fondement de cet art 
A. au milieu de la main que nous appel- 
ions en Chiromence, la plaine de Mars, comme 
cette lettre eftant le bafe & fondement de cefte 
feience ou fe réfère les 9- autres lettres: ce qu'a- 
uoiét remarqué les Rabinsen fc nom de Dieu de 
dix lettres, qui commence par vn Aleph, comme 
vous voyez en cefte figure cy dellus. Car de quel- • 
que matière que ce foie de laquelle on veille crai- 
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Mîmoue Artificielle. 59 
cr,il le faut pofer fur cet A. imagine: & les débi- 
litions &dillin<5iions fur les autres, cômcdecla- 
crons cy après plus amplement. Le B. qui eft la 
uemiere lettre du cercle fe pofe fous le poulce 
jâ la montagne de Le C.fous le doigt indice ou 
montagne de Le D. fous ledoigede h. L'E. 
Ifousledoigtde SoiO- F. fous le doigt de $. Le 

G. au delîbus fur la tranchée de la ligne menfalc. 

H. fur le montdcLuna. I. en la racine de îa li- 
gne de vie, près la Reftrainte. Le K. fur le corn - 
mencement du mont de Venus. Ainfi les ayant 
imaginez, conçois en ton efprit fur chafque let- 
tre quelque point que tu defirc trai&er ou rete- 



nir. 



porR$vor (sst 4bj esr 

appelle Bref. 

C H A P. III. 

RAymond Lulle homme confommé* en tou- 
tes fçicnccs & arts , pour ayder à la mé- 
moire naturelle inuenta cet art , pour abré- 
ger toutes les feiences , & les taire, conceuoir 
compendieufementà tous ; rendre les hommes à 
vn moment experts à difeourir d'icelles /çiences 
ôc arts,& leur taire pénétrer !e plus fecret de leurs 
principes , ce qu'ils ne pourroient acquérir pat le 
labeur & eftude ordinaire par l'employ de toute 
leur vie, voire rut elle de quatre-vingts ans , tou- 
te leur eftude n'en pourroit acquérir vne mot- 

H i) 
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ÏBt*/ V - ftre parfait$: Ccc i uccet ar * 

apprend aucc facilité, voire rendra capable vn en- l 
fe*t de feptans de former toute forte d'argum éts. 
Ceux qui s y font verfez & qui l'ont acquife , «ni 
ont monftre de merueilleux crTeéh. H. C. Agrip 
1 a fait paroiftre, bien qu'il s'en foit mocqué com- 
me des autres feiences : Mais il a fait cette Décla- 
mation contre ces fcienccc & arts , pour faire co- 
gnoirtre combien grande intelligence il auoitd'U 
ceux ; car auant que de les blafmer, il a dit mer- 
mllt de chacune : cet efprit confit en toutes cho 
Jcs par cet Ironie ,vouloit effacer le blafmc que 
quelques mois Ôc vains luy vouloiçnt impute?. 
Je fris fafcbc'pour F honneur du fieur Beaulieu Bon}» 

V l L* fr nC {> lu y&K*™<« en l'Introdu<5tion de 
la Philofophie : car certc offence ne fc rétor- 
que qu'à celuy qui veut orTencer tels hommes. 

La raifon qu'il ne peut par fes blafmcs efteindre 
leur renommée, ils font immortels en la mémoi- 
re des dodes; Mais la Philofophie dudit Beaulieu 
a efte pluftoft morte que née. Agrippa n'a gouité 
Je premier cette feience, mais Simonidede Milet, 
& ce grand & fage Capitaine Themiftoclcs , ils y 
ont etté grandement verfez : Et en ces derniers 
iieclcs vn Pierre de Rauanc, François Petrarche* 
& Hermanus Bufchius; &plus recentement Ior- 
danus Brunus qui ont fait merueille. Toutesfois 
Ion me demandera pourquoy Raymond Lullea 
donné a cette feienec Je nom de l'Art bref? Il reA 
pond par fa rcfponcc mefme au Prologue de cet 
Ai t fnccinaemcnt en ces mots : Vt ays magn* fa- 
«htofeutur. Némfcira ijl* drtefuprddit~l.t ,&ctï*n 
dlid artes défailli gffmt feiri & tddifei. Ce qui cil 
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tclligiblc, car il n'y afcicnce qui ne foie abrégée 
donnée en la mémoire, pourueu que celuy qui 
veut acquérir y foie difpofcjpar ces dix Lettres: 
r pour la Rhctoriqucja defnnition eft polee fur 
B. Les parties fur le C. Les 30. règle* fur le D. 
a Dialectique ou Logique. La Defhnition fur 
B. Les dix Predicaments fur le C. Les trois fî- 
mes des Syllogilmcs donc chaque figure à qua- 
e manières , deux concluantes vniuerfcllcmenc, 
deux cocluantes particulièrement, qui le com- 
rennent en ces vers. I. 

Burbard CeUrtnt t>4ïij Tcrio 
CcÇarc C.ifmtfîres Tcjhno BAiocht , 
DAfÀpti l : eUptort, &e. 
out cela ce met fur D. Les Sophifmes Equiuo- 
ucs, Amphibologes, ignorance de l'Elcnclic, 
Captiondc iantecedant, fur les autres lettres. 
De l'Arithmétique : Iadeffinition fur le B. qui 
" vne Jfçiencc inuentec a nombrer plufieurs vni- 
2. L'on met fa première reigle fur le C. quieft 
umeration. La 1. fur D. qui cft Addition. La 3. 
r E. qui eft Subftraction. La 4. fur F. qui cil 
ultiplication. La j. fur G. qui eft Diuifion. La 
reigle de trois fur H. Sur I. Réduction dcFra- 
ions. Sur K. Alge'bre. 

Pour la Géométrie, la Diiiinction fur A. le 
riangle fur le B. Aiulî fur les autres ces autres 
Figures qui font. 



Quatre', 
Pentagone, 
I lexagonc, 
Heptagone , 
Octogone, 



Enneapone , 
Dccagone, 
Hendccagonc, 
Dodécagone. 



H 



• • • 
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La muu*que,fa deffinition,ces Cix voix, hui(5t tonal 
fcs muances,lctout compris en ces mots. 



Ter terni font moàt , omnis cantilen* con 

texitur : fctltcet ynus fonus , Scmitonium , Tonus y Se 
midtton&s , Di tonus y Dinteffaron , Diapente, Scmitom 
muni , rtffti Dtupenteidd b*c fonus Didùafon. 
Ils fe pofent fur les lettres. 

Aftrologicdeffinition fur A.&Ies dix partie 
de la Sphère, qui font l\<£quinoctial , Zodia 
que, Colurcs , Solitice, Colure jfcquinoctial 
le, Méridien, Horizon, Tropique de Cancer 
Tropique de Capricorne, Pôle Arctique, Poli 
Antarctique, Les fept plancttes& tout le corn 
pris des Eftoilles recogneus 48. viiaees, qui con* 
tiennent 1011. ou 25. Eltoilles auxquelles on 
adioufté 14. autres, allauoir cinq ncbuleufes, 
neuf obfcurcs. 

Alchimie, les fept minéraux, les fept planettes 
à qui font attribuez les fept fels , Armoniac, 
Commun , Nitre, Alicali , Salpeftre , Gemme & 
de Roche , Calcination, Réduction, Fixion, Fri- 
ction , Puluerifation , Sublimation, Elixion : ou 
félon Arnaud de Ville-neufue , le Corps , l'A- 
tone , Azoch , Zcrnich, Chibrit ,Adrop, To- 
pum. 

La Chirurgie, I'Anatomie, la Phlebotomie, 
les parties Ancharis , lefquclles font, Mirach , 
Siphac, Zirbus , les os ôc autres parties. 

La Médecine operatiue , FEau de vie, Eau 
potable, Eau d'Ironde, Eau valide , Eau deal- 
batiue , Eau conferuattue , Eau duplicatiuc, Eatt 
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Mémoire Artificielle. C\ 

uificatiuc. Ainfî des autres arts & içicnccs, qu'il 
ett befoin de mettre ny employer icy : car il 
ut due eu peu de mots que toutes ces Içiences 
nt compriles en cent dcrHnitions : mais pour 
:s abréger d'auantage , nous comprendrons tout 
e qu'il le peut dire , & dilputer en ces neuf lct- 
res : comme il le void en ces tables que nous 
uons miles icy auant que d'entrer à la practique 
Icvlagede cet Art, qui font telles. 



QJf EST 10 NS. 



B 

Aiïauoir 
mon ? 



C 
Qui? 



E P 
Pour- [Quant ? 
quov ? [ 



Dieu, 


Ange ? 


Ciel, [l'Hom- 
[ me , 


Imagi- 
natiue. 


Bonté, 


Magni [ Dura- [Puillan-[ Sapien- 
tude. [tion. [ ce. [ce. 



G H I 

Quel? [Quand ?! Oui 



Senfiti-lVegcta- 
ue, jtiuc. 



Elcmen- 
tatiue. 



K 

Corn 
ment ? 



I ni} ru- 
in ctatiu.- 




Vertu. [ Vente. [ Gloire. 

[ L 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
762 /A 



i RAICTE DE LA 



ALPHABET P LV S 

intettiçibU. 



C II A Fi IV. 



LE B. lignifie & reprefcnte cefte queftiori 
première, Ailauoir mon ?pour fes fubiets, 
Dieu, Bonté, Différence, lullice & Aua- 

rice. 

C. Celle cy , qui ? fubiets, Ange , Magnitude, 
Concorde, Prudence & Gloutonnie. 

D. Dequoy ? Ciel, Eternité, Contrariété, For- 
ce, & Luxure. 

E. Pôurquoy ? l'Homme , Puiflàncc , Principe 
Tempérance & Subcrbité. 

F. Quand ? Imagination , Sapicnce , fylilicu, 
Foy & Pareiïè. 

G« Quel? Scnfitiuc, Appétit ou volonté, fin, 
Efperance, & Enuie. 

H. Quand? Vegetatiue, Vertu, Grandeur, Cha- 
rité, & Ire. 

I. Ou ? EIementaire,vcrité, Equalitc, Patience 
& Mcnfonge. 



COMMS 
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OMME IL FAVT n>KA- 
tiquer cctzAtt. 

C H A P. V. 

L fant donc que celuy qui veut pratiquer cè- 
de feience, apprenne premièrement ces dix 
Lettres : mais que pour l'A qu'il le retienne 
rpour principal , qu'il s'exerce à dire ces lettres: 
:B. C. D. E. F. G. H. I. K. & les rétrograder de 
iK à B.& puis pour fe rendre plus liibtil aumani- 
mctdc ces lcttres,qu'il les manie& recite de celle 
façon qui fuit, vingt-quatre Cylindres. 

BCD. CBD. DBC. BCD. CDB. DCB. 
BBC. BBD. CCB. CCD. DDB. DDC. BCC. 
!EDD. CBB. CDD. DBB. DCC. BCB. BDB. 
CBD. CDC. DBD. DCD. 

Puis exercé au maniement de ces lettres, qu'il 
regarde ce qu'il veut propofer,& ainli le pofe: 
' S'il veut traicter, le Prédicateur, des Anges, Ton 
» I fubiet doit élire mis lui l'A .lieu où doit élire po- 
féôc mis toute matière de laquelle on veut dÎN 
courir ou difputer. Entier au B. à la dera'nition 
comme première lettre du cercle noiée fur le 

I mont Venus: &auiii nul ne doit eflre eftimé ca- 
pable de difputer, fi entrant en queftion il ne def- 
nnit ce qu'il veut difputer. ùebeti dtffimtwe [>ro~ 
Jicifci ,yt intelligatur) quid fii iJ } de quo (ttftj4tct: f r t 
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C6 Traicte 1 
die Ciceron. Au C. fe doit mettre la diflin&ion.l 
Puis du fubiet cy delïus propofé pour les Hiftoi-| 
res pour lemefme fubiet pofé iur B. L'Hiftoirçi 
d'Abraham. Sur C. la conception de Samion.l 
Sur D. THiftoirede Helie. Sur £. les reuelationsji 
de Daniel. Sur F. les reuelations de Zacharie. Surf 
G. l'Annonciation de la Vierge. Sur H. la Refur-k 
reâion de lcfus Chrift , & les Anges qui apparu-} 
refit aux femmes qui ailoient pour luy donner le j 
dernier des funérailles. Suri. les Anges apparus! 
leiourdel'Afcenfion. Sur k- l'Ange de l'Apoca- 
lypfe. Si vous les multipliez,remettez furie B. les 
Anges deLoth, celuy de Tobie, aux A&esce- i 
luy qui retire delà captiuité S. Pierre,& plufieurs ï 
autres Hiftoires, imaginez les vous, vous ima- j 
ginant ces lettres & celle figure de Multipli- 1 
cation. 
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Mémoire Artificielle. 67 
Car remarquez que celuy qui a cognoillànce 
e rArilumctiquc, conçoit , & côprend les nom- 
res retenus par autruy aulfl facilement que ce- 
uy quiet* amateur de cet Art, peut conceuoir, 
etenir & apprendre tout ce qu'il voudra fur ces 
ix lettres, mefme nombrer iàns addition, (mon 
[ue du zéro , & airifi il le* pôle. 
Quclqu'vn conçoiue en Ton cfprit , d'auoir rc - 
nu vn de ces nombres , 1. 1. $. 4. 5- ^* 7* 
j 10. pour le démontrer, toy qui le veux fça- 
•uoir, faits luy tripler le nombre qu'il a conceu: 
mettez en deux le triple. Mais il en la première 
méditation, le triple nombre cil nompair , dc- 
iqaoy il fefaut enquérir , dûtes à celuy qu'il face 
pair ou pareil par l'addition d'vnité, 0£ puis qu'il 
e m y- par tille. 

De cette addition vous prendrez vn, vous luy 
chargerez d'en faire autant, mais vous garderez 2. 
& puis luy direz qu'il oite 9. tant de fois qu'il 
pourra de Ion dernier nombre: &: vous,nombrcz 
autant de fois quatre , puis vous adiouilerez fi 
vous auez garde quelque chofe : comme quel- 
ju'vn aitpenfé 7. le triple eft 11. & adiouftant vn 
Se faid 11. la moitié eft 11. qui triaient 35. 6V cela 
ne fe peut my-parrir , (inon adioultant vnité, ain- 
fi fe feroit 34. la moytié 17. recueille/ icy 2. 
commandez luy ietter le 9. tant de fois qu'il 
pourra: mais pource que cela ne fe peut faire 
qu'vnc fois , vous recueillerez 4. vous ne vous 
enqueirezdu demeurant , fi vous vous citiez gar- 
dé ce qui ioinct auec 4. faict 7. Ainii maniez 
ces lettres, multipliez les vous, fur le nombi ede 
arolesquevous voulez mettre en auant. Prenez 
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6$ Tr aicte' de ia 

Je plaifir , premier de mettre fur chaque lettr L 
des mots tels, pour saccouftumer a exercer û » 
mémoire. 

B. Bonté, C. Charité, D. Deite', E.Ebrieté. 
F. Fortune, G. Grandeur, H. Honneur ,K. Ka- 
therine. Sçachez cela en allant & rétrogradant, 
&les multipliez pour augmenter voftre memoû 
re. B.Baifer, C. Ciel, D. Deleder, E. Edifier J 
F. Fort, G. Gloire, H. Horreur, I. Iefus, K, 
Katon : Et argumentez fur chacun des mots. 
La première figure, pour le B. 

Toute Bonté eft louable , 
La Charité efi vne Bonté > 
Tar confcqacnt , Ce. 



A V T R E. () \ 

Toute Vertu efi louable 9 
la Charité eB y ne -vertu , 
t>onc la Charité efi louable. 

A V T R E. 

Toute chofe Bonne efi louable , 
quelque Vokpté nefi bonne , 
Donc quelque Volupté n'efi louable: 

Ainfi des autres : Mais tous tes arguments 
doitiant toujours regarder ce fubied, duquel tu 
difcours,qui eftpofe fur A. comme toy Prédi- 
cateur, qui voudrois difeourir des principes, on 
du Principe, le pofe fur A. en fa main & puis 
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Mémoire Arti fici elli. 6$ 
jir le B. face cet argument , s'il y a quelque prio- 
lé en la diuinité, au C. face ce Sillogifmc. 

Tout Agent efi pretnkr e\m [on patient, 
Le père efi agent & le fils patient , 
Done , ejrc. 

Tellement trauaillant de cette façon pofant. fut 
s autres lettres Hiltoires fur ce fubiet , & ne dé- 
cidant en la mémoire ces lettres principes de ce- 
e noftre feience, ils peuuent tout.Voire l'enfant 
âgé de fept ans, peut en vn moment par cet Arc 
flfcre rendu capable & idoine en toutes feiences, 
ourueu que de foy il foit porté , & promets de 
ire qu'en cetaage, vn enfant demeurant quel- 
ue temps auec moy au plus dix iours , le taire 
rgumenter& former fyllogifmes en bon Logt- 
enfur quelque point que l'on luy voudra pro- 
>ofèr: Carcetarticy fait d es effects prodigieux à 
eux qui auec ferueur l'embrallent. Que le Mar- 
handaulîî en face fon profit Se de la mefme fa- 
çon , pofant le fubiet de Ton commerce fur celle 
lettre A.&Ies dépendances d'ioeluy fur les au- 
tres lettres. Le fouuenir d'icclles les remettant en 
tout ce qu'il aura à taire. 

Lecteur ftudieux, ie te prie comprents ce mien 
petit traiclé, Se tucognoiitrasl'vtilitcdecet Art: 
Et loueras l'inuenteur premier d'iceluy , dont la 
mémoire doit cllre en toute éternité. S'il t'etl 
agréable alïeure toy qu'en bref ie te donne ray via 
ample liure de toutes les Mathématiques diurnes, 
où il te feramonftréles lecrcts de Cabale Se Ghe- 
matric des Iuifs ; Et ce qui clt de plus curieux ai\£ 

IiH 
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70 Traicte' de ia Me m. Artif. 
ceuures <ie tous ceux qui ont efcrit de la PhiJofo 
phie occulte : receuez ces nottes pour erres ô 
me tenez pour voftre Amy. 



TindutraiFli de U mémoire JlnifiaeUe, 
ou > ï~4rt de Raymond lutte. 
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DISCOVRS 

STROLOGIQVE 

ET DESCRIPTION 
Geographiqve et 
Topographique, 

IV COMETE APPA%F 
fur noflre Hemifybere le z j. Tfouembrc 
& défailli le i8. de Décembre C An- 
née dernière 161$ \ 

VEG LES PREDICTIONS 
d'iceluy , dont les euenemensd'iceux 
leionc efpouuentables. 

»ar M. Iean Belot Curé <ie Mil-monts, 
Piuteireur es Mathématiques Diuines 
Se Celeftes. 



Chcz 



A PARIS, 

Nicolas Rovsset 
Et 



En l'IÛc <îu 

Palais, vis à vis 



Nicolas B o v r d i n J lesAuguilws. 



M. DC. XIX- 
Vr^llflLEGE D V BJ) T, 
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7* 



AV LECTEVR. 

^ft a y 7 Wf fendant les iourt 
que cefl y eu ce Cornet t 
(*Amy letleur ) plufieun 
gentils cjprïts ont mis h 
main à la plume 5 ont 
fait "Vo/> au tour quelques] 
difeours : Les *>»s pleins de 
confolation pour ajpurer ceux qui auo/ent concet 
quelque trcmtur de cet «fpet~l : Les autres ont 
"Voulu tra.fter de fês Prédirions r mai6 fi peu 
hors de fnopos fans cojrno.jfan'ce d'vdjirologie, 
que te n'ejhme Utout ejlre rien pour contenter It 
defir des ejprtts figes & pleins defoin d'l>n ad~ 
ii'intr. c\/l pourquoy te ne laijje peur ladtuer- 
fité de ces efents , de mettre la mam à la plu- 
me pour donner ces nouutlles Centuries , faifles 
fur chaque tour que ce Comète cefl >#«, conforme 
aux Prophéties des Sainfùs Hildegrade & Bri- 
o-'ide , le/ànelles toutes deux ont eu reuclattons,e$* 
ouy la ~\-oix(que lesHebrunx ont nomée *712J13> 
C. filles de la "Voix ) fi haimrncnt que IcanTri- 

thème 
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E P I S T R E. y* 

eme^ibbé^ Theodoric avfii ^4hbe\tom deux 
l'ordre S. Benotfl , ont p ara ngnnnèe la frémi e- 
a S. Jean l 'Euangel fie , par ce que ai»fi eue 
ty y elle a entendu cefle "\oix , 'cefle ~\oix Uy 
dtClèceî Profhettes dont fat corn fixement fe 
t en ce Çietle : Elles les ont efcrttes comme l*y 
ub^ certaines Images figures en forme de 
teroglyfiques oh Enigmes ; aÇn aue tous neuf 
nt la cognoijjance de ces Myferes : comme efiac 
forme de ton* les Prophètes llclmeux &*des 
racles Grecs. Ce cjueïay ~\>ohIu imiter en fis 
redt fiions four deux raifons. La première en, 
itant ces anciens Prophètes Hcbneux 5 cacher 
HXÇgttres ce qui peut eflre cogneu appertement, 
^n (juil ne fit fa* permis à chacun de les iriter- 
reter àftfantatjie : mais fe rendant capables des 
ho fis intelligibles par ïillufl ration du S. Ejfrit 
ui nom fait yotr clair an miLe* des ténèbres. 

mfi en parloit Platon : Rerum facrarum 
myltena velanda elle , vt a Pfebccula: indi- 
:;nitatc fuperemur. Mtftêki Indignum pren- 
ais ac foedum cfl'e ,rerum oceuhacum my- 
iteria populo aperiri, cùm ab bominu m ge* 
>ncre illa polhitis manihus eaûtre&emur, 
qux ab hominibus , tantùm Phiiofophi^ 
fccris initiatis cradari ras lit. la féconde raZ 
fon.cefl cjuefou X ce ngne, la écrite pourron en - 
pndrer au/ù bien des ennemis que du temps de 

K 
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74 Epistre. 
leremte, Michée &c. Daniel comme >» de% 
yoyans lequel n'attoit feulement le ffoft 

H1K t3 ne t**/T a P" fi*K figures reprefentA 
U natjfance & décadences des quatre Empire] 
fomtvâins. >Ainfi Zacbar e , S. Jean , ç£* depuit 
SainfteHtldegrade: Et moy les fit tuant furltm 
mefme crainte: En te dtpmt àDtew( ^4my Le- 
fient ) te te dy mon excufi par ces y ers d Horace! 



1 



Quin ctiam lex 

Pœnàque lata , malo qua: nollet Car-j 

mine qucmquam 
Dcfcribi : vertére modum formidincj 

fuflis. 



Somïenne toy aufii de iHijloire de Frère Hiero - 
nyme Sauonarole, lifant Commtnes tu apprendra 
ce yue cefl. *4 JDtefi. 
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1 


1 



Description de la C 



o m e tte, 



75 



Jg | 17 iI8 |I9_UO !llUlU?| 24|"2!t [^1~ 




L fuit que ie traiclc 5 auant 
que d'entrer en difeours 
de nftftre Cornette , des 
imprefiïons ignées qtii di- 
uerfement fe forment en 
l'air , afin de faciliter au 
Lecteur rintelliçrcnce de 
leur génération. I es Phi- 
Bbfophes plus recens ont dmife l'air en trois rc- 
jgions dont l'vne eft iupcrhciellc à la terre , l'autre 
lefl: conioinéte à la concauité du feu Elementail e, 
!&Pautre eft entre les deux. Orle propredelair 
leftd'eftre chaud «S: humide: mais fa qualité pnn- 
:cipalle conllfte en humidité & non en chaleur, 
.ilaquelle par externes euenemens luy peut eftrS 




augn v , i tollu . 



Suyuant ce,nous voyons que la région d 

K ij 



P V 
v t 
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7* 



'oifine delà 



Description 
eft 



terre, eft cfchalouree par l'entrcmifi 
des rayons lumineux du Soleil qui y donnent,^ 
celle qui e(t voifine du feu, élémentaire , par I. 
moyen de ce feu. Et au contraire celle du milieil * 
cft fai&e le réceptacle de toute froidure , des val 
peurs & exhalations, qui font continuellement 
efleuées de la terre âyfc l'eau, d'autant que J* 
chaleur de la haute reeibi^Ia chaleur delà h*C 
ie,y font référer cette froidure, &n'ypeuuen 
attaindre pour l'anéantir. 

Nous apprenons de la que la région haute &* 
la région balle de l'air, font principalement aptes I 
aux imprcflïons ignées, Icfquclles y font produi-'f 
des fans aucune violence , par la chaleur qui y re- 1 
fidej Ôc non en la moyenne région , fi ce n'eft J 
par collifion & conflictdc contraires, qui caufenti 
•le tonnerre & foudroyement. 

Aufquellcs font oppofement conuenîtes les ex- 
halations & vapeurs. Car outre que les exhala- 
tions ïont de matière plus propre que les vapeurs, j 
à concevoir les impreflïons du feu , elles font dif- j 
no fées d'ailleurs, a monter en la région haute de ] 
l'air: Ce que les vapeurs ne peuuent faire, ains h 
font arreftées en moyenne région, oùeftant, la j 
froidure les congelle en nuées,à eau fc de leur ex- 
ceflîue humidicé,<3c les f at recheoir en bas. Pour 
les exhalations il faut noter qu'ils ne peuuent s'ef- 
leucr plus haut que de deux ou trois milliaires 
par dedùs la terre. 

Diions doneques en gênerai , que toute* les 
fiâmes qui (ans foudre& tonnerre apparouTcnten 
l'air, par forme de Cornettes, de Colomnes, de. 
Lances, & autres figures , longues*, larges, ou 



m 
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DVCoMETTE. JJ 

rondes , font engendrées par la chaleur en la re« 
>ion balle cV haute de l'air , lors qu'elle y ren- 
;oncre quelques exhalations propres a cftrc con- 
verties en telles, ou telles flammes. 

Mais fur toutes autres impredions qui y font 
produites : quelques Philofophes ont tenu que 
es Cornettes y eltoieut principalement, & non 
formez au Ciel par la rencontre & conionchon 
des rayons de deux pJanettes , ayant l'afpecc l'vne 
à l'autre , & le cher de cefte opinion a efté Art« 
ftote, lequel au i. liure des Methcores c. 7. die 

ÏHkfW4fiZ&\w fJLlxfit* Que ces feux (vou- 
loit-il dire) ont elle reléguez par ?ne gralïe exha-. 
lation , en la haute région de l'air, laquelle dés 
auflï toil qu'elle commence a défaillir, eux pareil- 
lement ne pouuant fubfifter fans elles, qui leur 
ï feruoit d'aliment, font contraints à s'efteindre Ôc 
> diflîpper. Mais telles raifons font neantes cvnul- 
I les, l'aime mieux en cclt endroit confcller inge- 
1 niiement noftre incapacité , que de propofer 
quelque chofe pour alleurer témérairement & 
nfarrelter en Tes vaines opinions : Car toutainli 
que le vin n'eft pas toufiours profitable aux mala- 
des , mais le pins fouucnt leur t i\ trcf-nuifible & 
pernicieux : dont il adiuent qu'il eft beaucoup 
meilleur de leur dcrFcndrc dn tout , que lous efpe- 
ranee de quelque vtilité , quie/ttn doute > on laf- 
chaft la biideà l'infolencc de leur maladie, iuf- 
quesâles mettre en danger de leur falut:deme£- 
meileft beaucoup meilleur de lai/Ier les curieux 
de chofes vaincs defpourueues de rcfponces que 
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78 Description 
Jeur confirmer leurs folles opinions. Nous auoni 
défia dit cy dciîus , que les exhalations ne fe peu- 
uentefleuer plus haut que de deux ou trois mil- 
itaires par deflus terre .-mais on ne peut nier que 
les Cornettes n apparoilïent en la plus haute ré- 
gion de l'air, qui eft exempte de toute forte 
d'expiration fuligineufe , & de l'odeur sulphurée, 
laqueJIe les autres feux Iaiffent en leurs vertiges; 
on ne peut autfi nier , qu'ils ne foyent remarqua- 
bles à tous les peuples qui vitient fous vn mefme 
Hemifphere : ce qui ne fe pourroit faire s'ils n'e- 
ftoieiu voifins à l'orbe de la Lune , duquel la plus 
petite diftance au centre du monde à d'interualle 
ai. diamettres de la terre s c'eft à dire 112760. 
militaires :& mefmes quelques Aftronomes ont 
efcnpt.que ce grand Cornette qui apparuft au 
mois de Nouembre 1573. eftant au coftedroidb 
deCalîïopeia, n'auoit point eu de paralaxe,& 
qu'il appartenoit aux eftoilles fixes ; ce qui eH 
neantmoins faux : Car il ne s'enfuit pas , qu'il fuft 
vneeftoillefixe pour r/auoir point eu de parala- 
xe , ou de diueriîté d'afped , parce que la doctri- 
ne des Paraiaxes eft beaucoup deceuable , en tanc 
que fon viiàge ne fe peut eftendre par delïus 
l'eftoille de Venus,de laquelle différence dafpec> 
eft défia fort petite : & d'ailleurs ce Cornette dif- 
parut dans cinquante iours ( ce qui eft rapporté 
par l'Hiftoire de ce temps là) ce qui n'aduient 
«WeftoiiÎBJ fixes. Mais d'autant qu'il eftoit im- 
mobile (félon laficuation en l'aftrede Caflîopeia, 
carilauoit l'on mouuement ordinaire parle pre- 
mier mobile ) & proche de noftre zetrit , îl a don- 
né otcafion à plufieurs de penfer qu'il faft vue 
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79 



Jeftoille fixe, (comme on peut iuger de la noftre,} 
toutefois on peut iuger par là qu'il n'eftoit pas 
jfort loin de l'Orbe de la Lune ,& qu'il eftoic ad- 
juancoureur pour lignifier les calamitez qui fur- 
juindrent fi grandes & efpouuentables , que Cy- 
jprian Lconicius $c Lutinus, oferenc remarquer 
jquelque choie de grand en l'an 1588. car cet an- 
cnée futlecommencementde toutes miferes par- 
ticulièrement en ce Royaume de France. 

Les anciens auffi de tout temps, defqucls la me- 
I moire s'eftend fort loin vers la vénérable antiqui- 
té, ont remarque qu'il nefalloit point mefprifer 
Tobferuation de cefque fignifient les Cornettes, 
1 outre ce qu'il s'en pourroit dire pour la caufe na- 
1 turellc,de laquelle opinion auroit cfté Ariftote, 
■ qui par Ton opinion encouroit vn nombre infiny 
d'autres plus grandes incommoditez : qu'il faut 
reciter auant que d'entrer aux Prédictions de no- 
ftre Cornette. Ils font tels. Si nous conecdonsà 
Ariftote que les exphations Fumeufes s'efleuenc 
iufques à la concauicé de l'Orbe de la Lune, ce 
que toutefois ne fe peut faire : car quel moyen y 
auroit-il que toutes les exhalations de l'air s'a- 
moncelallcnt tout en vn globe , afin de rtpaiftrc 
vu fi grand feu ? Ou fi les expirations font efpar- 
fes par tout l'air, pourquoy ne feront auffi efpars 
çà & là les Comètes ? Mais nous les voyons plu- 
ftoft en Efté, lors qu'il fait fi grad ardeur & lèche- 
relie, que peu s'en faut que l'air ne s allume d«. 
toutes paus, parles expirations qui s'efleuenc 
iufques à ce que tout à coup fa matière eftut con- 
iummée il vienne à s'efteindre : Et pourtant oj* 
ne veoit pas que tout ce feu s amoncelé en vn 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
762/A 



Description 
globe. D'auantage, fi vn Cornette s'engendre dd 
l'expiration , pourquoy cft-ce que celuy qui eft 
appellé en Aftrologie Iouial,femonftrc en l'air 
auec vne fi grande clairté ôc pureté de fa lumière; 
& l'autre^ lequel ils appellent Saturnien, auec vnc 
obfcurité mefléc de couleur pafle tirant fur le 
bleu ; comme de mefme le Mercurialeft cornu: 
Le Martial enflamme & fort terrible a veoir : ce- 
luy de Venus auec vne longue perruque. C'cft 
pourquoy quelques vns ont eftimé qu'il n'y auoit 
que l'vnc dcsfept planettes qui deuint Cornette 
Paligene ditt, 

Illos JitlU facit de feptem errant ib us ynd\ 
Dum (tbt fubic&9 radios imprejja yapori, 
^ffiimul.tt C4uâam> lumenque m nubc reUnnuit. 

Or puifque ces exhalations n'ont qu' vne mef- 
me matière , ils n'ont donc qu vnc mefme Hypo- 
ftafe. On tient auiîi que le Comète de Venus ce 
porte par tout le Zodiaque vn tel fe vift l'année 
14.70. aux Ides de Ianuier : Mais comment pour- 
royent ils aller d'Orient en Occident auec vne 
telle confiance, comme il y a eftéveuàceluy qui 
apearuft au mois d'Octobre 1 577. qui ne peuft 
par aucun vent ny orage eltre difiïpé , fi leur ma- 
tière eft vnc exhalation , puifque Ariftote f b li- 
ft ient que les vents en font excitez,ce qui eft faux. 
Pourquov auiîî verrions nous les Cornettes en 
II yuer ( comme nous auons veu la noftre ) voire 
pluftoft qu'en Efté , puis qu'alors il y a peu d'ex- 
pirations, & enco' fort de biles , eftant retenus de 
a terre , qui eft glacée par la froidure? Pourquoy 

auflî 
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; • ^uflîles verroic-on pluftôft du coite de Septen- 
irion que de Midy ? Ou pourquoy auroyent-ils 
«antdediueriîtez les vues auec les autres Se cha- 
cun d*eux, auec le refte des figures flambantes, 
comme le Crineux auec le Barbu , & celuy, qui 
ieft fait en lame d'efpée, auec ces deux icy , puis 
(que les exhalations n'ont point de figure ? Pour- 
iquoy aulîi feroient diiîemblables les vns des au- 
tres, le Tonneau, la Torche, le Folle-cornu, 
le Dragon , la Lance , & vn nombre prefque infï- 
ny d'autres telles ligures , qui font toutes diffé- 
rentes , non feulement à celle-cv, mais aulîi entre 
elles mefmcs , veue* la précédente raifon ? Veu 
iaufîi quVn Comète peut quelque fois efgaler en 
grandeur la troifîcfme ou quatriefme partie de la 
terre, comme a faift le noltre, qui a eflé veu 
plus de deux milles lieuës. Iuftin , rapporte qu'au 
: temps que Mitridates nafquit, il y en auoit vu 
: qui couuroit vne quatric/me partie de la veut' du 
J Ciel, & obfcurcilïoit quafi , ez lieux où il refpon- 
doit,la lumière du Soleil; Aim'i celuy qui app<i- 
H-uft trois mois durant en l'année 1314. Ecvnau- 
Jtre l'année M37. Et vn autre l'année 1472. qui 
( fut poulie d'vne telle vi telle par tout Le Zodia- 

> que , qu'il parachcua prefque fa courfe dans 
' vn mois , l'ayant commencée au ifîgne de Libra, 
» &delapourfuyuant fon train faifoit au commen- 

> cernent 40. degrez chacun mur, puis fur la fin 
i 120. Item vn autre qui apparuft tout le mois 

. j d'Aoufl: & de Septembre en l'année 1^56. Ce* 
ftuy-cy tint fa courfe de l'Equateur vers la petite 
Ourfe, ayant fa fplendeur d'vne clairté fort ap* 
parante , & qui eltou bien li grande que ie ne du 

1 
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ray pas, que les expirations, qûi font iî feiche^i 
& légères, euflent peu latisfaireà l'aliment, qu« $f* 
luy euft efté neceflaire poor deux mois , aufquclsjH 
il continua fa lumière : mais aulîî les forefts , qui 
font par tout le monde , ne luy euflent peu fufHre. 
Combien que i'ay e paflé fous filence le Cornette, 
qui apparut du temps de l'Empire de Néron , qui 
dura fix mois entiers , ainfi quelàefcrit Seneque 
enfes quelHons naturelles, lofephe, a auflieferic 
en (on liuredela guerre des Iuifs, qu'il en appa-. 
ruft vn autre , qui flamba vn an entier fur ie Tem- 
ple de Hierufalem ,,^©arauant la ruine dudit 
temple & ville, ayant la npttr$4^ vn glaiue : qui en 
voudra voir vne infinité nfoucres apparus de 
temps en temps lizela Météorologie de Garcarus 
& Lycofthenes en fon recueil de Vrodtvys . Mais 
quel aliment pourroit fuftire a fi grands feux?Plu- 
lieurs petits Sophiftes le font hazardez de dire 
que le Soleil & les autres aftres fe nourrilleyent 
de5 exhalations, laquelle chofe eftant digne de ri- 
fee n'eft pas pour cela plus digne d'eftre mocquée 
que les précédentes touchant les Cornettes. Car 
Pofidonius prenoitfon argument de la , que tout 
le monde deuoit eftre confommé par feu , d'au- 
tant qu'il penfoit, que l'humidité feroit finalle- 
ment confommee, laquelle eftoit aliment des 
Aftres. 

Auant aue dedifeourir de noftre Cornette ie 
refoudray deuï queftions qui ont cfté pieça fai- 
tes & qu'on me pourroit encore faire. La premiè- 
re fçauoir fi la cjueue des Cornettes eft toufiours 
de l'autre coftedu Soleil, laquelle chofe eftanc 
ainfi, le Comettje ne pourra eftre vn embrafe-* 
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ent , ny vne hypoftafe de feu , mais pluftoft vue 
parence de Pyramide , qui s'elt ainfi façonnée 
ar la concurrence des rayons du Soleil, & de 
'oppoficion d'vn corps plus efpais^ que l'air. La 
econde, d'autant qu'on a remarqué de toute an- 
iquité, comme dit Ciceron au z. Hure Den.ttura, 
eorttm. Et Pline au 2. Hure de fou Hiltoire na- 
turelle, que les Cornettes font ménagers, auant 
coureurs ou de famine, ou de pelle, & autres 
maladies populaires, ou de guerres Ciuilcs (ce 
qui n'adûient par les expirations , qui Te (ont allu- 
mées ) l'aduis de Democrite ne feroit - il pas vray 
femblable, par lequel il entend comme ilalaillé 
couché par eferit, que les Cornettes s'en retour- 
nent finalement en eftoillcs fixes ? 

A la première ie refpond que l'on remarque ce- 
la aux Cornettes Orientaux ( comme l'on aveu à 
la noftre aux premiers iours qu'elle s'eft apparue) 
& a ceux qui ne le bougent dyne place : mais cela 
nefevoid plus aux reftes des autres Cornettes: 
Car on a aiïèurement obferué, que le Cornette 
crefpeluoucheuelu ( comme l'on le voudra ap- 
pcller) iette par derrière foy faqueuëou la per- 
ruque, ne plus ne moins qu'vne torche ictte la 
flamme en arriere,quand celuy qui la porte, court 
ville en auant , ou quand fans le bouger il la leue 
en haut : car ainfi la flamme s'elgarguillc , com- 
me des rayons, ou comme vne bai be qui pend 
du menton en bas : de mefme ell il d'vn Cornette 
s'il le porté d'Orient en Occident, car ainlî la 
perruque le troullc deuers l'Orit tfbien qu'il s'eft 
veu du contraire au noftre , mais c'cit par vn my- 
ftere fecret , ce qu'il n eltoit au Cornette qui ap- 

L i, 
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paruft l'année 1577. au mois d'Octobre, Se qui p 
ertoitrauiauec grande force par le cours du prcJ 
mier mobile : Mais celuy qui apparuft l'anneej 
ïff*. aumoisd'Aouft tenoidâ route du Midy au 
Sepcccrion ayâc les cheuçux retrouirez vers leMi- 
d y. De là on peut entendre que l'opinion eft faune 
de quelques vus, qui penfent que le Cornette foie \ 
vue apparence pkiltoit qu'vne vraye Hypoftafe; 
auflî de ceux, qui ne penfent pas que fa nature 
foit autre uue celle du refte des impreflîons flam 
bantesen l'air, qui tout à coup appareillent Se 
tout à coup fe retirent du regard des hommes. 

A la deuxiefrnequeftion, nous refpondons à 
Democritequecelacft probable, & fi toutesfois 
il n'eft pas neceflaire , Se me femble probable en 
cela, d autant que les anciens ont obferuéque les 
C omettes venoient & s'en retournoient fans au- 
cune génération ou corruption , ainfi que Pline 
tefinoigne : c'eft * dire , que les Cornettes ne 
s'efteignoient non plus que les autres Aftres: 
mais que peu à peu ils fe retiroient de noftre veue: 
mais cela ne fe peut faire , fi nous ne confeiîons, 
que les Cornettes s'efleuent peu i peu en haut, 
iufques à ce que s'eftant retirés au firmament 
auec les autres eftoilles , nous les perdions de 
veuë, toutefois celle raifon n'eft pas necelfaire, 
par ce , qu'il fe peut faire , qu'ils periffènt totale- 
ment puis que nous ne voyons pas que le nombre 
des eftoilles s'augmente par leur venue :mais il 
fepourroit aufli bien faire qu'a caufe de leur ex- 
trême hauteur on ne les peut voir non plus que 
les petites eftoilles. 
Sur l'aduis de Democritc, plufietirs ontp«nfe 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
762/A 



DV COMETTJ. 8j 

iue les Cornettes foient les ames des hommes il- 
iftrcs ( laquelle opinion à touché Plutarquc 
n fon traicté du défaut des Oracles. ) Lefquellcs 
près auoir demeuré vn nombre infiny d'années 
rla terre , font finalement réduites à l'extrémité 
ommunc des autres choies qui ont eunailîance, 
qui prennent fin. Et on tire de cet aduis que 
fiant conuertis en Cornettes, que c'eftoit leur 
ernicr triomphe de leur vie bien-beureufe , & 
en retournoient au Ciel eftoillc corne des aflres 
eluifans : C'eft de là qu'ils ont penfé que vient la 
aminé, les maladies populaires, & les guerres ci- 
iles , comme fi les peuples, les Royaumes, & ci- 
ez eftoient abandonnées de leurs Gouuerneurs 
bons Capitaines, qui fouloient appaifer pac 
iturs prefences la fureur de la Majefté Diuinc. 
( Pour moy ie ne voudrois contre cet opinion rien 
«témérairement alïèurer ny adioufter foyàl'aduis 
• Ides autres touchât vue choie tant efgarce de l'en- 
tendement des hommes , ôc laquelle pour fa hau- 
iteurnepeut facilement eflre attainte de Ieuriu- 
Jgement: Quant à moy il me fuftit d'auoir mon- 
fftré par argumens très certains & propres pour 
'faire necclîàircmcnt condefeendreà mon opinion 
>les autres : que les Cornettes ne font point exha- 
lations aufqucllcs la flamme (bit prinfe ; Lefquels 
ilnainfî eftoit, s'engendi Croient plufcoft auprès de 
Jla terre où il y a plus grade quantité d'exhalations 
: qu'en la plus haute région de l'air j là où ny les va- 
leurs ,ny les exhalations ne peuuent pénétrer; 
) Carfitanteftoitquc les expirations s'efleuafîenc 
îiufqucslà, comme ils difent,cenc feroitqu'vne 
J caufe naturelle qui ne pourroit pas apporter 

L nj 
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guerre, ny la fterilité, ny les maladies. Car to 
ce qui eft naturel ne contrent point au bien de 
Nature. Auffi ces Cornettes font fupernaturell 
& prodigieufes , ils nous caufent parconfeque 
ça bas deseffe&s merueilleux&efpouuentable 
& peu ne ce font apparues qu'il n'en foit forty d 
effe&s merueilleux. Les euenements ne les /ui, 
uentle plus fouuent pasfi toft, car celuy qui ki 
fait paroiftre , fa vengeance vient à pieds de Jainfl I 
& ne chaftie auflï toft qu'on a offencé. Ce ricÀ 
vne opinion nouuelle que ces Cornettes & autres^ 
prodiges font auant-coureurs de miferes qui ad?J 
uiennent aux hômesjantiquité la tenue pour fer- 
me: on en veoit mille Hiftoires ôc exemples ett 
Tite Liue, Suétone, &c. & l'Efcriture fain<5rej 
raefme. LePoëte Lucain dit auoir veu de tel» 
prodiges auant les guerres ciuiles&en eft tres-j 
certain. Voila ces vers que ie vous donne Fran- 
çois. 

iAIoys le Ciel efioit perdes d/lres nouuetux 
De toutes pdrs drddnt comme par des flambeau^ 
Qjéi du Vole d\uré cbajfoicvt U nuiB obfcure; 
Les torches s'enuoloient fou\ F oblique ceinture 
Du Citl y qui courroucé aux hommes femonftroit y 
D'dutrepdrt y ne peur ? t autre peur rencontroit 
De yoir les longs theueux aux djfres dppdroijlre, 
Et les Omette en tdir, qui fouuent fattccgnotflre 
*Anx djf Aires publies yn trtfle euenement f 
Et dux fetptres desRjysyn nouutdu cbdngement. 
Mais auant que d'entrer en la defeription do 
noltre Cornette , ie reciteray les vers de noftn 
Cothurne François Robert Garnier,pour aduer- 
tilîement aux Roys & Princes d« preuoir leurs 
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al-heurs & afflictions qui les talonnent lors que 
^tpparouTent tels Cornettes, & que c'elt particu- 
jeremem eux qu'ils menacent. Ce Poète parloità 
jlenry III. Roy de France&de Pologne. Voila 
es vers & fa fureur Poétique. 

les Bjys enfant du Ciel, font de Dieu les images: 
Jupiter en prend cure \ ejr les garde d' eut rage, 
Il les fait reucrer , reputant les honneurs 
Ejîre à luy-mefme faits, qu'en rend a [es Seigneur s % 
Quand tls ont quelquesfots lésâmes trop cruelles, 
Outrageant leurs fubiets qui ne leur font rebelles. 
Bien qucfyrù de colère , il les fait à tous caups 
<par flancs aduertir de (on ardent courroux , 
// trouble l'air âe vents , d'efclairs, <s de tonnerre^ 
il fait enfler 1er mers , il fait trernllcr la terre , 
Fait fallir du Soleil le grand front lumineux, 
Où dans le Ciel attache yn Comète crineux : 
%Afin ejuef])ouuante7 x de fa dure menace , 
Ils amendent leur yi( (2r recouurent fa grâce. 
Tant il leur efl clément , O* tant [Ans yolontters , 
Il yange les fo) fait s des Monarques fan tiers. 




LA DESCRIPTION DV 

^omette &* fa ndijjance. 

Oftrc Cornette duquel nous voulons dif- 
courir, s'apparut vu Mardy au matin 17. 
iour de N ontmbic , iour dernier de la plei- 
ne Lune d'Oécobrc , à Ton premier leuer , au lieu 
OÙ elle a elle formée qui fut au iS.de degré de Ge~ 
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mini proche de deux degrez de Cancer: Ce mat* 
quelle Ce leua,i'eftois fur les pieds l'attédanta,y 
eureuelation & cognoift^nce de Ton apparutio 
par l'Aftrologie ( c'eft ce qui ma fait étonner qu 
nul de nos A Urologues ne l'auoient remarqu 
en leurs Ephemciïdes : ) A ion leuer ic le confide 
ré ôc recogneus qu'il prenoit fà naiflanec proch 
lavoye Lactée , & d'abord ie croyois que c'eftoi 
vnc des eftoilles de Porcyon , ou du petit Chien 
de qui les pieds fo;:t fur ceftevoye Lactée, félon 
Hyginus: mais confiderant Ton cours, iele confï 
deré monter iufques au 27. degré de noftre Can 
cer, & fevenir coucher en l'Occident auec les au 
très eftoilles fixes. La nuict enfuiuant il quitte 
Porcyon & s'accompagne de la fàgette , ainfi de 
autres eftoilles Meridionalles , iufques ayant fou 
bran/le & cours porté au Septentrion où il c'ei 
leué au derniers iours de Ton apparution, tantoft 
proche du Dragon, tatoft auprès des Boetes , &c 
Ayant premièrement aux iours premiers de Ton 
apparition la queue* tournée vers l'Occident, de- 
puis eftant au Nord il Tauoit vers rEft>agne,<5c 
en forme pour lors d'vn ferd'vn cfpieu,ou bien 
d'vne lozange : Il a régné cinquante iours 8c a 
efté veu trente cinq nuicts : Les autres quinze 
n'a efté veu l'air eftant obfcurcy de nuages & de 
pluyes, aufquelles nuicts qu'il a efté veu,ie n ay 
manqué de le voir pour confiderer fa nature 
quel eftoit fon mouucment qui a efté fi rapi- 
de qu'en ces cinquante iours lia fait le cours 
de la terre, tantoft leué des 10. heures du foir 
puis à 11. puis à 12. mais fon ordinaire à 4. heu- 
res du matin, cefte variété ma faitrecognoiftre 

qu'il 
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u'il cftoit ambafladede merueillcux fccrctsde 
a Diuinitc, ce futpourquoy de la première il hit 
feu après falloir d'vn œil curieux confidcré, îe 
riay le Pere des lumières de me faire compren- 
re félon mon freflc poutioir qui en feroient les 
ffeéts, qui fortiroieut de ce Cornette. Tou- 
es les nuits qu'il le voyoit, & moy eftant retiré 
h mon cftude, fur chaque figue auquel il entroie, 
e faifois vn quatrain ou centurie , tant paiTA- 
ftrologic qu'autre infpiration , lefquclles compi- 
lez après fa difparition , i'ay bien voulu faire parc 
au public , 8c les illuftrer d'anciennes prophéties, 
ce qui ma fait rechercher le Talmud Babylonien, 
les Prophéties des SainclesHiidegrade &Brigide, 
; 1 Merlin 6c autres, mais entre toutes, celle de Hil* 
dégrade vierge pieule , qui regnoic il y a enuiron 
400. ans fous l'Empire de Henry , elle eftoitdela 
haute Allemagne & de bonne extraction, qui des 
premiers iours de fon adoleicence futinipireede 
Dieu . Il n'eft hors de propos de reciter icy la cau- 
fede Ton inlpiration diuine, ôc comme les Pro- 
phéties Iuy furent rcuelez, eftant vn fubiect de 
nos centuries. Le vénérable Tritheme Abbédicfc 
S;j ces mots parlant de celte functe Vierge, Celle 
bonne fille ne fçauoit lire,ny eferire , mais vue 
j-'J nuict comme elle vacquoiten méditation, ayanc 
fon efprit abftraict hors l'on corps , elle euft vne 
vifion du Ciel , qui Iuy commenda d'eferire touc 
ce qu'elle verroit & qui Iuy feroit dit. Elle rem- 
plît d'eftonnemenc d'ouir telles parolles & iuf- 
ion,ne fçachant ny lire,ny eferire, communiqua 
celte vifion à vn pieux & lain&Religieux, qui Iuy 
iconfeilla Iuy avant reuelé les excez de fon ra- 

M 
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uilfement, d'obéir à iceilevifîon , ou autremcn 
qu'elle en pourvoit courir plus grâde peine. Alor 
elle mit la main à la plume pour efcrire , & tou 
incontinent elle récupéra là fanté & conualef- 
cence; Or de ce temps Eugène Pape faifoit feiouc 
à Treues, peu de temps après la célébration du 
Concile de Rheims.L'Euefque de Mayencefuy- 
uant le confeil des plus Doctes & aduifez de Ton 
Clergé , furent d'aduis de donner aduertifïement 
au Pape des vifions 8c eferits de faincte Hildegra- 
de pour recognoiftre s'ils cftoient conformes à 
Ja parole de Dieu. Le Pape enuoyapar deuers el- 
le l'Euefque de Verduu accompagné de notables 
perfonnages quilny rapportèrent Tes eferits, ils 
furent leus publiquement en prefence de plu- 
fîcurs Doctes , & particulièrement faind Bernard 
Abbé de Cleruanx, qui auoit efté maiitre & Abbé 
d'Eugène, ces eferits leusvne partie furent fup- 
pimez àl'occafion qu'ils touchoicntfur la'refor- 
mationdc l'Eglife, de laquelle crioitfainct Ber» 
nard «^particulièrement en ceConciledeRhsims 
il luy fut commandé d'eferire , mais commande 
d'autre part, que fes eferits ne fuflent diuulguez, 
ce qui n'a efté , finon qu'ez œuures qui font 
venus iufqucs à nous de fes Prophéties de expor- 
tions fur les Euangiles,qui font demeurez iufqucs 
à nous , & quelques vnes de fes Prophéties les 
plus fecrettes qui font venus iufques a ce temps, 
en forme de cabale , comme celle-cy qui eftonne 
toute la terre, cette Vierge vn iour fortie d'vn 
fommeil prophétique dict , l'ay veu le Décade 
accomply &le Scxenaire de cent,quand ils feront 
accomplis viendra triple petit S exenake , lois 



DV COMETTE. fit 

ternaire Celefte fera patoiftre an Ciel vn Aftre 
on accoutumé de VOtr, c'cft celuyquia con- 
trit les Mages d'Orient pour adorer vn Monade 
ncrendre du Monade , Er ex duobus venu fcnitl 
uireuiendra fur nous, puis quand les crois petits 
limateriques feront accomplis, le iour auquel 
eraier i'ay veu la lumière, le corps lumineux 
clipfera & lors , Orictur tnbulettio in F.ccle/î* lan- 
i r Pctrt. Cefte prophétie doit cllre accomplie en 
es temps. Hildegrade efcriuoit en l'an 1166, 
Auflï elle dit que la Décade c'elt à dire milans 
cïbntia reuolus : mais que lors <jue le fexenaire de 
Kent feroit reuolu, qui (ont auec mil iîx cens ans, 
jôc que le triple petit fexenaire le feroit aufïiac- 
comply , qui font dix«hui<5t ans , on verroit vn 
'Aftrc extraordinaire , qui eft noltre Cornette, 
qu'il faut tenir pour conllant cftrevn Aftienou- 
ineau, comme fonttousles Cornettes, voire que 
[quelque vus ont eu l'opinion , comme de celle 
[quiapparuft l'an 1556. eftrc l'eftoille qui apparuïl 
:en Perle pour feruir de guide à conduire les Ma- 
rges qni vindrent adorer Iefus Chrift; Celle cy 
jeftre la mefine , mais pour l'Eclipfe du corps 
j lumineux qui viendra trois Climateriques petits 
1 rendus iour parte vilt lumière ( c'eft à dire ) iour 
j defanatiuité : c'eft l'Eclipfe de Soleil quiaduien- 
dra le vingtiefmc de Mars l'an 1621. iour de fa 
I naiflance fclonTrithemius &Thcodoric Abbe' de 
Tordre fainct Benoilt,quiaefciit fa vie : les trois 
fois lept ferôt accomplis à 11. nombremyfcterieux 
tant pour le ternaire que ieptcnaiic. Celte Ecli- 
pfe fera grande & elpouuantablc aux fpecl:ateurs 
d'icelle, tant pour Tobicuritc qui viendra fi gran- 

M ij 
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5>2. Prédictions 
de fur noftre Horizon , que pour les effroyable^ 
conionctions de deux planettes, fçauoir le So 
leil & la Lune. Elle fe célébrera dans le fïgn 
des Poiilbns, elle commencera à neuf heures d 
matin, félon la fupntation Grégorienne, mai 
Origan félon la vieille fuputation nous la me 
1'vnzicfme de Mars en la mefme heure, elle fer 
ecliplee de dix doigts, par confequent tics grand 



Grandeur 
del'Ecli- 
pfe de O» 




Voila fi grandeur. 

M I D Y 

2i/Au 

2o£>Cli 

i6\ m'a 

$6j 



u y. 

at/ 7 . 



&D4J 
&D 45 
&D 49 
& D 52 



Eleua- 
tion 
pofée. 



Le temps qu'elle durera. 
Cômcnccmcnt 



Le milieu de 

fat* :•- 



: 



40 

6 
1 

43 
17 
45 



H l 
PM> 
H > 



Toute fadu- 
PM ? ree z. heures 
H T 37. min. 
PM 3 



Les effets de cède Eclipfe corefpondent a ceux 
de ce Cornette ,lefquels effets font fi grands & 
efpouuantablcs, que les ayant auec grand labeur 
recherchez, trouuez félon lefccret de ces Pro- 
phéties icy dcfflis di&es, ie n'ay voulu les décla- 
rer que par ces quatrains ou centuries, où de 
quatre à quatre fay ioint vue Prophétie , de la- 
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Prédictions s>> 
uellc i'ay les extraits, afin de là confirmer met 
ites centuries : Ceux qui ont l'efprit d'intelli- 
enec les entendent , quatre quatrains ou cimj 
Font pour vn an , en continuant ceux de mou 
" Imanach de cette prefente année 1 Ci 9. 

V. 

Pour 1619. i^io. 

le yoy la pafle mort aux yeux pejliferés 
Courir de ça de là de Vrouinces en Vrouinces, 
Vn autre la regarde aux yeux tout retirés , 
Et fc mocquent tous deux & de I{oys & de Trinces. 

VI. 

Jit puis y eut mefurer yn petit Vhtdixs 
Var r ongle le lion du riuagc iftertque 
Cinq , yn font ja paffez, ce Lion n entend pas 
Car de fon fol penfer ejî yenu frénétique. 

VII. 

Je crains les Champignons qui fur yn mont font ner x> 
Que portez^ doucement dans la riche cuifme. 
Que fficafft^ par trop qu'ils ne prennent au ne\> . 
T ayant par trop mis du poiure de la Chine, 

VIII. 

Où fcre\ y ouf H. E. ja la enfe yous tient ; 
Efcoute\ les propos de la S»inFh' Calait, 
Kff yous t.irge7 y de T. car ce qui yous fouflicni 
'K'eft que le cinq fatal de ce dard de Cepbale. 

Cdbalu mofin dbri maffon bttftl fijphd* fîrdSis 
Caffaltt Jia fàtax filamcr dlchtda %efm aléa- 
~ac ftapha fleuris , impreffa 1er fufluch nu*- 
drem fulimdnu draflu leirbocq dos gtcchm grd- 



I 
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Wh Prédictions 
/aie cofaphuntfs ojyres bachin fcdnâru rachi 
Id^arut Jloyoman éflon fatrapi ,felthor ^aruR 
ganopb diflroJpheU cbdu fnxp TbeUman cd-\ 
Jirator Othcmen cofmer loratbo bclide for thc- 
mo pjuijîo gah. 

Celte Prophétie icy c ft extraire de lancienThal- 
mud- Babylonien , 6c cftoit cfctice en Caractères 
dits Celeftes , où l'cfcriture dite Scrtptura ~hia\a- 
cbtm^uHleUcbim^ontvous en voyez vu Alphabet 
en l'Appendice de plu/ieurs & diueilcs langues de 
Thefeus Ambrofius : Auflï en H. C. Agrip. au 
troifiefrne lime de fa Philofopie Occulte. Ien'ay 
peu luy donner autre Zens pour la faciliter d'in- 
telligence. 

Vf ix. 

Pour \6n. 

Les Dragons ja blejfe\ qui viuent langulffans 
Amenderont la voix du Ciel çà bas en terre 
Mlle eftebeute cÏÏ eft cbeutc auecque fe s en fans, 
Celle qui nom voulait faire nouuclle guerre. 

X. ..... ^ ■ 

iAIqys milles aiglons <tux carnages porter 
De leur bur feront bruit amji que fauter elles, 
Quifortù de ce puits de contrariété^ , 
T\îanoeront la Cité d y auidite\ cruelles. 

Carde il es Gibelins le difeorde cruel. 
Les cmq orbes arondis ynis font au contraire, 
Leur pouuoir les fera par yn a&e atluel y 
Truv'fe. (pi\a>v vjîïvx) feront mi* fm mi exe* 
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Prédictions ^9? 
XII. 

e vieil cinquante & cinq fe voyant cffencê , 
Tar l'aigle déplumé il (hachera la guerre, 
l*lais Jltropos venant d'vn ci/eau courroucé , 
Tous deux les liurcra pour captifs à U terre, 

ub Aquila grandi qux ignem fouebit in pedore, 
onculcabnur Ecclefîa. Nam potens cft Dcus 
ufeitarc & Francos aduerfus Ecclefiam, qui cam 
umiliabunt. Saincle Briride. 
Pofthxccgiedictur Aquila de Gcrmanixrupi- 
(bus multis allociata Griffonibos qux irnicns m 
îorcum chrifmatis, (edentem in fede Partons, de 
quinto climate, fugabit in (èptinium. La Stlile 



fumée. 



XIII. 

Poiu- 1622. 
Le croiffant Ottoman de Gag voudra fçauoir 
Leff>otr fjr fon fournir : mats Loin plein de courage, 
^Arrefiera le cours de fon puiffant pottuoir y 
Seu7 x trjjfoir que par J'ros ils Jont de parentage, 

XI m/ v - 

Je crains que vers l'archer fe tourne vue grand faux. 
Ou l'onze de Vhœbus nous metne au Sa?itairc y 
Que par armes vous [oit authrice de grands maux, 
VyjmpUjfant l'vmuers d'rn exploit! militaire. 

XV. 

L<t mort de pluficurs fera donner la paix, 
*4. E. G. F. Cr V. mats de peu de durée, 
le croiffant s'efleuant voudra deffou^ ces loix , 
Engloutir tout ça Las & la voûte ALthcrée. 
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■ i ♦ **T)S: l ; KEDÎCTlON$ 

XVI. 

| . Et puis lors les Vhocens peuple ajfc^ belliqueux > 

Encontre ce Croiffant voudront entrer en lice, 
Mais le fucré fîguer , tout f ^oid ) & tout frilleux 
TZouj retiendra totu froids par cratntè .& malice. 

Pdtijja homos ghtlur C.Jiapbevum, mentlef{eti> 
M alur ; Ken%ud , al mat, alur: Kap^etlev te dy 

yladcgb >Gyaur Keleci cft KmaJ?i y on tfy yla- 
degb onlarum beghligbedcy ennui , iapar baghi, 
m ■» dt,{cr: bahefu % bagblér ,oglt Ke%t olar on tfy y 

\ ' yldenjjora KriftUnon Kelect , eh/far ol Tur^i 
l gherefi/ra. Franc. Ricold. en ces Prophéties 

H Arabes. 

m xv u. 

I Pour 1623.' 

|j / Eiouas ce -voudra monter an Lac Léman , 
S Fort grand après ce fait fortune décolore , 

|. Qttatre, neuf, ypzè cr fix auecques Snpelman, 

rj Et ne feront pourtant .leurs fortune encore. 

XVIII. 

*4b qtiede feux & fang\ tout autour des Autels, 
« » Tout eft îonchè de morts ^il n'a plus de concorde 

Car tnefme fans pitié vivent les immortels, 
[| Et aux CicuxC? ça lai n'y amifoicorde. 

f X I X. 

j}} En cet an vin^t & trois ils'entrcuuera maints 

* Qui naîtront point de Dieu, que far 3 bypocrifie, 

•| Encapuce~ d'habits ce maintiendront iks mains, 

fi Di/an-f qu'on recognoift Par tout leur fienejic. 

■ i { , XX. 
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PniDlCTloNf. , k Àpê 

XX. * 

M ah le C. du <î> Grec * *«r.< h Aine mortelle , 

/f ;* /wW de défaut , 
CWr i// font trop ynts duecques leur fe quelle. 

ifto iudicio hoftilibus incur/ïbus conculcabitur 
iauicu^ Pétri & clcrus turbabitur. s. Briydr. 
irit in infïdiis fponlx agni de paupeians cukum 
ius. «S/Mf de Crète» 

XXL | 

Pour 1614, 
le Dduphin> le -virent tout [oudain 
Kdiftre défia les lords de U cUire Tamife, 
Et en ioi'ndntlcKord à\n vifdgi toutyaiu, 
Verd mettre heducoup en pourpoint & cbemile. 

XXII. 

ors on vend çd Us deux ef royales Ojls 
Qtii Viendront fe choquer tout du milieu des pUine 
Des S drmAtes Afflige^ , m dts yn le fia disjos , 
U ï Autre luy ferd perdre cœur or l'baletne. 

XXIII. 
ors le fleuron dort pdrftfdge bonté \ 
*4ccordr*ces débuts cjr puis fer* reprendre 
Les clefs dvnCr deux Jefquels Auront dompté t 
lijcbtfme très -cruel ejr le tout fer* rendre. 

XXIV. 
'0 us Croix de Gdndefay yoU s fere^ trbon- , 
Sur les monts plia pointus & cimes 0, fytilkufîs 
T)ech*cunferer x yeux, es de tous ftttftf, 
l honneur -y m en fer a o<tmes tyetieufh. 
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£i Prédiction. 

ilkctacft dics Domini, iuxta eft, Se vclox nitnij; 
Rogate quae ad pacem funt Hierufolcm: ôc Eccle 
iîam iam dolent cm confortate , iam errant cm in- 
formate, iam diuifam reintegrate, naufragrantem 
adportum rcducite, ne fiât îllud fcifma magnum 
quodptaeambulum erit Antecjjrifti. In cuius ad- 
uentum de Ecclefia verificabitur illud Hieremiac 
Prophetae.Omnes eius port«c deftru&ae: Saccido- 
tes eius gementes : virgines eius fqualidae, & ip& 
opprelîa amaritudine : tune Pétri Nauicukjfcif- 
qiatico turbine diutius agitata diflïpabuur , in 
proximo {ubmergenda. Ioannes de Burgis inli^ 
Di o qui de varietatê Aftronomiseinfcribitur. 

Propter Tyrannidem principum & cupidita- 
tem prslatorum , Ecclelia percuiïa eft & vidua 
Sain&e Htldegrddc . 

V XXV. 

Pour 1615. 
Lorsvn ^inge crier a y Bjen , l\jen icy yene^ 
Et for tendes prifons y car nofire ^bfinthe dmere, 
Et s'il qu eH en fécond mdintendnt eft fans ne^ 
Car tout ejfinconftant &f*rcyde mifere. 

XXVI. 
</timer à ce fie -voix fera tout retentir 

hegus les bords des eduxles Hympbes les plm biles, 
£ hjperdnt & bien toft ejuon yertd deftartir 
<i Z) 4ns l'enclos des grands murs (es dtnispeu fidellv. 

XXVII 
- Carde ejuefcvil Dieu qui feyoid duxidrdins % 
Trop y eu <? trop porté remply d 'ignominie , 
j \ Que par trop prompts explot Bs des Urgmf^ minms, 
V Qui ces Cendres de luy ils ne reprenne yie. 



1 

I 



Pridictio h si 

xxviii. 

\e y&y donc yn cher /. djpirer du Chdpp(du\ 

Qui trompé grdndement mdis tout pldin d'efîcrdtKt 
Se tirer fur fon bien , cdr tl yoià le bdttcdi* , 
On bien ynegrtnd tlef, tjud beftin (td/^ifidnce. 

yc x i x. 

Xl nd tien icy bas qui n'aye cbdngetnent 
Dird l'Ange du Ciel d tout ld compdgnie , 
* Tûdis obéis dtéX Uix du fdcrê Hdut-tonndnt' 9 
MttH receuerdiG* l'honneur & Uyie. 

Et iam vïni Domine Iïsv." 

Voyez Maiftre Alain Chartier en Ton liure 
de l'Exil pour cesdernieres centuries, yous verre» 
I chofes admirables . 

O grand Dieu qui asenfeigné les mains de 
ton feruitcur Dauid a manier les armes , fois 
protecteur de noftre Roy : conduits fes mains 
a Remporter lavi&oire de Tes ennemis, le tout 
pour ta gloire , l'accroiflement de ton Eglife ôc au 
tien de Ton peuple, afin qu'vn iour charge" des ans 
de Neftor, des victoires d'Alexandre, de la paix 
d' Augufte, de la pieté de Conftantin, Se du zele de 
Theodofe, il règne auec toy éternellement eala 
gloire , que tu as préparée aux tient. 
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VRAYE PROPHETIE, OV 
Prcdiéèiondel'EftatdcrEglifc * 
iufques à la fin drmonde, 
de S. Vvlfrcn. 

* # • 

QV mddu monde peruers la haine cef- 
r 1 fi*' 

Qontre lesSainéîs de Chrijl cheminant en lu- 
ftice, 

Quand entre les enfant aimez &e Dieu fera, 
V homicide Serpent fans enuie t& malice : 
Quand les efleu^ en terre on trouuera fans 
vice, , i 

(Suhieâ decbajtiemens)quand Dieu plut ne 
voudra 

Accroiflre l'heur au Jtens fauffi ans pour fon 
fer ni ce, 

L'Egtifc lors fans croix de repos ioiiyra. 



FIN,* 
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